
Après cinq jours de suspense:

La kidnappée de Rock Forest retrouvée 
saine et sauve près de Saint-Guillaume

L'horrible suspense qui durait 
depuis mardi 24 juin alors qu'une 
sexagénaire de Rock I orest avait

Cette semaine: "N.

Qui a tort, 
qui a raison?

Le conflit Québec Poultry 
CSN CSL) a occupé une 
place importante de 
l'information. Dans ce 
méli-mélo le journaliste du 
Devoir. Louis-Gilles 
Krancoeur, fait un résumé à 
jour de certains aspects du 
conflit.
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Une Auberge

Le nouveau centre hôtelier, 
rAuberge des Seigneurs, 
est en opération depuis 
quelques jours à peine. Ix‘s 
responsables veulent en 
faire un centre 
complémentaire du retire 
pour la région.
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SPORT
29e marathon 
de S.-Hyacinthe
Reportage photos de la 
course à pied organisée par 
le sportif Gérard Côté.

Omnium Labatt 
de balle-lente
Présence de quatre 
formations américaines au 
tournoi qui se déroulera en 
fin de semaine au tournoi 
La Providence.
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29 gagnants 
de $5,000. lC

X
(X. -C232 gagnants 

de $500. y

y

été kidnappée par un groupe 
d'individus .i pris Un tôt. dimanche 
matin 29 juin, alors que les agents 
de la Sûreté du Québec ont 
retrouvé la victime. Mme Léna 
Blanche!, saine et sauve dans une 
maison de tenue, dans le rang 
S a i n t - G n i I I a u m e . eut r e 
Saint-( i mllaume et Sainl-l.dmond.

RANÇON llXKiI I• :
»

Le tout débuta de fa s* on 
imprécise encore lorsque certains 
individus enlevèrent Mme 
Blanche! au moment où celle-ci 
vaquait a îles occupations de 
jardinage près de sa demeure, a 
Rock I orest. I Ile est I éj'HUise vie 
M . ( u il r ü d B 1 a n c h e t .

e\-propriétaire vie l'industrie vie 
M amariné Blnnchct.

P e u a J'» les. u u a p p e I 
téléphonique faisait savoir à la 
famille que Mme Blanchet serait 
rendue saine et sauve moyennant 
le versement d une rançon d'un 
million, en cou (Mires vie S20. 
( omme vie raison, ni la jvresse m la 
poliee ne devaient être au voûtant 
vie l'affaire mais l'émoi causé dans 
la petite localité vie Rock 1 orest 
n'est pas j\issé in a peu; u et durant 
plusieurs jours, une foule vie 
journalistes suivaient les 
déplacements vies forces policières.

il semblerait que les ravisseurs 
vie Mme Blanchet sont restés en 
communication téléphonique avec

I a fa mill e e l u n p t e m i e r 
rende/-vous avait été li\e alors 
que la famille avait léussj à réunit 
une “somme importante". Mais

l'unir vies raisons inconnues, les 
bandits se sachant peut-être 
traqués, le tout avorta et M. 
Gaston Blanchet. Ills vie la victime.

dut constater que rien n'avait 
fonctionné. Il restait a attendre 
que les ravisseurs se manifestent à 

( Suite à la page A-2 )
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COMTE DE
SAINT-HYACINTHE

Nouveau comté: Verchères

Le comté de S.-Hyacinîhe 
sera modifié au fédéral

Suite aux consultations prév lies 

pour le mois d'août 1975 et 
conformément aux |irescriptii»ns 
de la Loi sur la révision vies limites 
vies circonsenptions électorales 
( fé v! vraies), le v v» m t e d e 
Saint-11 \ aunt he punirait être 
modifié profondément et amputé 
d'une large partie vie son territoire 
alors vj u'un nouveau comté 
( Verchères) \en.1 le je>111.

C ‘est vlu moins ce que laisse 
p ré voir lavis pu bl lé pi\ r le 
gouv erne meut fédéral vis.ml à
v»

faire passer vie 74 à 75 le nombre 
vie circonscriptions électorales au 
Québec.
.V'ouvctlcs limites:

l a description du nouveau 
c o m té est ainsi laite: 
Saint-11vacinthe comprend a) la 
cité vie Saint-11 v acinthe: b) les
villes de Douville. La Prov ivlence. 
Saint-( csaire et Saint-Joseph: c)

dans le eomlc vie Ragot: les
S-

municipalités vies villages vie
Saint-I )om inique. Sa in le-1 lé le ne. 
Sa i 111-Il n i* lies. S a 1111 -1 iboire. 
Saint-Pie. S a i n t e-R osa I ie et 
l pion: les municipalités îles
paroisses vie Saint-I pli rem 
d ' 1 ji tou. S a i n te- Il c le ne. 
Sa i 11 l-l I u nues. Saint-I iboiie. 
Saint-Pie. S a 1 n t e-R osa 11 e et 
Saint-Simon: d) dans le vomie de 
Rouville: les municipalités des
v illages d A nee-G ardieii et de

w v.

Rougemont: les municipalités vies 
paroisses vie Saini-Ange-Ciarvlieit. 
Sainte-A neele-vle- Mon noir. Saint- 
C é sa ire. Sa i 11 t-J va n - B a |M i s t e. 
Sa 1 n t - M ic he I-vie- Rougemont et 
Saint-Paul d'A bhotsfoi vl: lj dans le 
comté vie Saint-I I \ acinthe: les
municipalités des villages vie 
S a 1 n t -1) a m a se et vie Sainte 
Madeleine: les municipalités des 
jiaroisses de I a Présentation.

N1 *1 rc-l )ame-de-Saint-I I v avilit lie.
S.u ut-B.11 11a be. Sain l-l Lima se. 
Saint -11 \ acinthe- le-( on lessen r.
S a 1 n t e - M .11 1 e - M a d e I c 1 n e et 
Sami- I liomas-vl* \vjiim Pour une 
popu Ia 11011 totale de 74. 137
jv iM >1111 es.
/>(• s /wrti's:

I a I 01 stipule que la jiopulation 
vie chaque circonscription doit 
cor 1 csjïoiidre autant que possible 
au quotient prov mcial(V) qui. jiour 
le Québec, est vie S0.370 habitants 
p.n ev>mtc. I a population peut 
varie! selon certains fadeurs mais 
elle ne jietil déjiasset ou être 
infcneiiie a 25S du quotient 
(c'est-à-dire entre 60.000 et

C.S.D.
Quebec

©evincee
Poultry

de

2349 gagnants
de $100.

La C.S.N. vient de remporter 
une victoire extrêmement 
1 m p o r tant e dans la luit e 
intersyndicale qui l'oppose à la 
C.S.D.. pour la représentation des 
trav ailleurs de la Québec Poultry, 
en se voyant accorder une 
injonction par le juge Austin 
Johnson, de la Cour supérieure.

L'injonction, émise par le juge 
Johnson vendredi, sonne le glas 
des prétentions vie la (’.SI), à la 
Quebec Poultry, en lui ordonnant 
vie cesser vie faire croire ou de se 
présenter comme mandataire de la 
C.S.N.. vie cesser vie faire croire 
que le syndical s'était désaffilié vie 
la C.S.N.. vie cesser toute 
intervention, pour faire croire 
qu'ils sont l'agent négociateur et 
de nuire aux activités légitimes de 
la C.S.N.. etc. "

Lu plus, le jugement interdit à lu 
C.S.D. toute démarche vis-à-vis la 
compagnie afin de l'amener à ne 
pas négocier avec le sv ndicat affilié 
à la C.S.N. *

A cet effet, notons que la 
compagnie faisait parvenir un 
télégramme, mercredi matin, aux 
représentants vlu syndicat (C.S.N.) 
les avisant que la séance vie 
négociation prév ue jiour la journée 
n'aurait pas lieu, compte-tenu de 
l'assemblée vie désaffiliation tenue 
la semaine précédente. Rappelons 
qu'alors environ 150 travailleurs 
avaient voté pour la désaffiliation 
de leur syndicat d'avec la C.S.N. et 
pour son adhésion à la C.S.D.

Déboutée une première fois par 
un enquêteur du ministère du 
Travail. M. C. Devlin, la C.S.D. 
v ient cette fois de frapper un mur 
difficilement franchissable. Les

membres de l'exécutif du sv ndicat. 
affilié à la C.S.N.. qui avaient par 
ailleurs vertement dénoncé les 
l’ayons d'agir de la C.S.D. dans une 
coulé rente de presse la semaine 
dernière, n'ont pas caché leur 
satisfaction devant la tournure vies 
événements.

Ce jugement vient donc mettre 
un terme, à toute fin utile, à la 
lutte intersyndicale qui non 
seulement divisait les travailleurs 
vie la Quebec Poultry mais qui a 
servi souvent de prétexte à la 
compagnie pour retarder les 
négociations. On est donc en droit 
d'attendre une reprise prochaine 
des rencontres alors que seront 
débattues les questions encore en 
suspens, notamment les clauses 
définissant les modalités de retour 
au travail et le sort des emplovés 
qui, sympathiques à la C.S.D., 
n ont pas suivi le mouvement de 
débrayage et sont rentrés au 
travail, traversant les lignes de 
piquetage sous la protection de la 
police. Il conviendra également de 
régi e r le cas des ouvriers 
embauchés par la compagnie, par 
l'entremise du Centre de Main 
d'Oeuvre. qui ont commencé à 
travailler après l'arrêt de travail.

Par ailleurs, c e liai n e s 
interrogations, suscitées par des 
déclarations de la C.S.N. au sujet 
de la qualité des produits 
demeurent toujours sans réponse. 
On se souvient que le syndical 
faisait grand état, il y a quelques 
semaines, de certaines pratiques 
répréhensibles au niveau de la 
qualité des produits de la Quebec 
Poultry. La compagnie réagissait 
aussitôt, démentissant le tout et

menuyant d'intenter vies poursuites 
vie l'ordre vie S l.7()().000 contre les 
responsables.

Une dame. Mme Monique 
\ incelette, prenait la peine de

démentir les déclarations qu'on lui 
prêtait alors, et dénonyait les 
auteurs vies révélations qu'elle 
accusait vie mentir. Or. nous avons 

(Suite à la page A-2)

Dans le but vie modeler le comté 
selv'ii ces exigences, des coupures 
importantes «ml été effectuées, 
lévhiisanl la superficie vlu comté 
te vie ra I.

I ne grande parue vie l'ancien 
teiiitoire vie Saint-I f\acinthe sera 
désormais connue sous le nom de 
comté de Verchères. I e territoire 
vie eette nouvelle circonscription 
électorale est le suivant (en 
caractère gras, les anciennes 
l'unies vie Saint-I I v acinthe): a) la 
ville vie \ arenues; b) les villes de 
B e I o e 1 I . Boucherville. 
Ment Suint-//ihure.Otterhurn l*ar- 
A; Sainte-Julie et Suint Ours; c) le 
comté vie Verchères (?); vl) dans le 
vomie vie R 1 c h e 1 1 e u : les
municipalités vies paroisses de 
S it t nt - O n r s et vl e 
Saint-Koch-dc-Richelieii; e) dans

( Suite de la page A-2)
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Décidément, on s'arrête à 
méconnaître, au gouvernement 
fédéral, ce qui se fait au niveau 
provincial. Ainsi, dans sa 
nouvelle division des comtés, le 
fédéral parle encore du comté 
de Bagot, porté disparu depuis le 
remaniement de la carte 
électorale provinciale en 1973. 
Comme si les divisions décidées 
par l'Assemblée nationale 
n'étaient que de la roupie de 
sansonnet.

On a recommencé à voler des 
animaux et à les débiter sur 
place, à la scie mécanique. La 
dernière fois, c'était le prix du 
boeuf qui augmentait. 
Aujourd'hui, c'est peut-être le 
goût de viande fraîche (une 
vache debout n'ost 
habituellement pas avariée) qui 
pousse les malandrins à agir 
ainsi. Les éleveurs qui so font 
ainsi piller vont pourtant réagir 
et certains d’entre eux ont hâte 
de surprendre ces voleurs sur le 
fait... ce sera alors au tour des 
pillards de demander la 
protection de la police!

On n'en tient tellement pas compte 
que l’on place des municipalités 
comme Saint-Madeleine et La 
Présentation dans le comté de 
Saint-Hyacinthe, ce qui n'est pas 
plus vrai que la survie du comté de 

Bagot. Et ainsi, on divise le 
Québec (pour régner) de façon 
arbitraire, chaque administration 
ayant sa petite carte à elle, 

entretenant ainsi Une saane 
confusion dont personne ne semble 

devoir sortir.

Des gens ont été scandalisés de 
voir des couples se promener, en 
grand costume de noces, avec 
leurs enfants... Pour ceux qui ont 

cru que ces gens s'épousaient sur 
le tard, précision qu'il s'agissait là 
d une fête du Service de 
Préparation au Mariage et que 
tous ces couples revivaient “le plus 
beau jour de leur vie". Donc, trêve 
de commérages, le tout étant bel 
et bien légal et légitime, les 
enfants y compris.

La kidnappée
( Suite de la page A-l ) 

nouveau. ( e ijm ne manqua pas 
de sc produire.

L: n( i eteni ps. cependant, la 
Sûreté du Quebec, sur les lient s 
depuis la vague d'enlèvements des 
gérants d’institutions financières.
c.-

travaillait d'arraehe-pied pour 
trouver une piste. I t il semblerait 
que le travail des limiers a porté 
fruits puisque dimanche matin, 
vers 5 heures, la victime était 
retrouvée saine et sauve, ligotéew

sur un lit. dans une maison de 
l e r ni e situ é e d ans I e r a n g 
S a i n t - Ci u i I I a u m e . eut r e 
Saint-Edmond et Samt-( » uillaume.

FIN DU DR A Mi­
ll faut dire que faction policière 

a été menée île main de maître et 
que c’est à l'issue d’un autre 
rende/-vous manqué que les 
agents, sachant où se trouvait 
Mme Blanchet. sont passes j 
faction avec rapidité au point que 
même les voisins ne surent que le 
lendemain matin le drame qui 
s’était déroulé dans leur entourage

w

aux petites heures du jour.
La dernière phase de l’opération 

fut amorcée vers l’heure du souper, 
samedi 28 juin, alors qu’un appel 
téléphonique faisait savoir à la 
fa mille q u ’ u n d e u \ i é m e 
rende/-vous aurait lieu dans la 
soirée pour échanger la victime 
contre la rançon.

Selon certaines sources, après 
s’être rendu au restaurant Steak 
House 5UÜ. de Drumniondvaile. M. 
Gaston Blanchet. porteur de la 
rançon, fut dirigé vers le Motel 
Laliberté. situé à Saint-Liboire. le 
long de la Transcanada. A cet 
endroit, il devait laisser la rançon 
et recouvrer sa mère saine et 
sauve. Mais l’argent ne fut ramassé 
par personne et il n’v avait aucune 
trace de Mme Blanchet dans cet 
établissement.

C ’est alors que les policiers 
entreprirent la phase finale de leur 
opération qui devait les conduire 
dans une maison à une quin/aine 
de milles au nord-ouest de 
Drummondville. dans le rang

C

Saint-Guillaume oit. après une 
action en force, ils retrouvèrent* 
Mme Blanchet. affaiblie par de 
longs jours de captivité.

Deux hommes bien connus de la 
ré g i on de D ru m m on dv il le. 
Fernand et Jean-Marc Béland. 
auraient été arrêtés en rapport 
avec cette affaire d’enlèvement et 
de séquestration et ils devaient 
comparaître et Cour des Sessions 
de la Paix de Sherbrooke, au début 
de la semaine.

Il se pourrait cependant que 
d’autres arrestations soient 
effectuées, les policiers s’étant 
montrés plus que réservés sur la 
question.

Mme Blanchet. hospitalisée 
après qu’elle eut recouvré sa

La C.S.D
( Suite de la page A-l )

en mains des copies de documents 
internes de la compagnie, datés 
des 5. h. et 19 novembre 1974. 
réprimandant Mme Yincelette 
pour avoir demandé les services de 
l’inspecteur fédéral “pour 
condamner du produit" sans en 
avertir son contremaître. Le 
document signé par M. Jean-Ci uv 
( ôté stipule en outre que Mme 
\ incelette serait congédiée si elle

w

recommençait. I nullement, devant 
la "bonne foi" de 1’cmplovée (elle 
a sans doute promis de ne plus 
recommencer), la compagnie 
annule les deux avis précédents et 
s’en tient a I*av is oral.

Notons, en passant, que Mme 
\ incelette est depuis passée du 
côté de la C.S.D. et fait partie du 
personnel qui a continué à 
trav ailler pendant la grève.

La seule certitude qu’on peut 
trouver dans tout cela est que 
quelqu un se pave la tête des gens. 
La compagnie proteste de la 
qualitée de ses produits. Mme 
Vincelette nie avoir douté de celte 
même qualité. Le syndical produit 
des documents qui semblent 
démontrer le contraire... Les seuls 
qui pourraient probablement tirer 
tout cela au clair sont les 
inspecteurs fédéraux, mais en 
cause bien malgré eux. et qui 
doivent avoir gardé mémoire de 
l’incident qui se serait produit il v 
a moins d’un an.

Il importerait également de 
savoir ce que la C.S.N. a 
l’intention de faire avec les 40 
affidavits signés par des emploxés 
qu’elle a e n m a i n s et q u i 
dénonceraient certaines pratiques 
peu orthodoxes à l’intérieur de 
l’usine. Ces déclarations sont-elles 
bien fondées?

Si oui. pourquoi ne pas les étaler
au grand jour, dans l’intérêt du
public? Pour garder des points
dans la négociation, pour éviter la
perte d’emplois ou parce qu’elles
sont impossibles à démontrer?
Encore là. il v a lieu de se

0

demander où est la vérité.

L.a paix syndicale revenue, il 
faudra sérieusement songer à

w

clarifier le tout. Et. chose, 
prévisible, la crédibilité de l’une ou 
l’autre des parties va en prendre 
un dur coup.

liberté, se reposerait maintenant 
dans un hôpital privé et elle se 
porterait bien, même si son séjour 
prolongé dans une chambre 
surchauffée et F absence de 
nourriture font considérablement 
affaiblie.

U rie affaire crapuleuse qui 
méritera d’être suivie.

I rois agents de la Sûreté du Québec à Saint-Hyacinthe ont été mutés à des postes un peu partout en province. Ils 
ont reçu, de la part des officiers et des agents du poste, une plaque souvenir commémorant leur stage a 
Saint-! I v acini hc. Dans l’ordre habituel, le sergent Alain Frigon. l’agent Serge Du bord, qui a été affecté au 
Territoires du Nord Ouest, à l’unité d’urgence, l’agent André Rathe, qui devient moniteur de tira Saint-Jean, le 
caporal Kenneth llilt. muté à l’escorte spéciale, le caporal Louis-Philippe Moreau et le caporal Serge Bedard.

Nominations 
au Séminaire

S.E.. Mgr Albert Sanschagrin. 
o.m.i.. évêque de Saint-Hyacinthe, 
vient de faire connaître certaines 
n o m i n a lions au Conseil 
d’administration du Séminaire.

M. l’abbé GÉRARD DUPUIS a

été nommé, pour un an. 
vice-supérieur et membre du 
Conseil d’Ad ministration du 
Séminaire.

M. l’abbé JEAN-PAUL 
FAFARD a été nommé, pour un 
a n . m e ni b r e d u C o n s e i I 
d’Administration du Séminaire.

M. l’abbé JULES LEBLANC a 
été nommé, pour un an. membre 
du Conseil d’Administration du 
Séminaire.

M. l’abbé RAYMOND 
PELLETIER a été nommé, pour 
trois ans. procureur et membre du 
Conseil d’A dm inistration du 
Séminaire.

M. l’abbé BERNARD 
PROULX a été nommé, pour un 
an. directeur des élèves et membre 
du C onseil d’Administration du 
Séminaire.

M. ANDRÉ DUFAULT a été 

nommé, pour un an. directcm des 
études et membre du Conseil 
d’Administration du Séminaire.

M. Yjlti Angelo Brignoni. de passage à Saint-Hyacinthe, a ébahi les clients des Galeries, vendredi et samedi, en 
réalisant un exploit peu commun. De sa chaise roulante, ce paraplégique tire des voitures de plus en plus grosses et 
même un énorme camion de plusieurs tonnes. Paralysé à la suite d’un accident en 1972. M. Brignoni a depuis 
trouvé celte façon de gagner sa vie en promenant son “Handicap Show Express" un peu partout à travers le pavs. 
Et comme il ne fait pas les choses d’une façon ordinaire, il projette de se rendre à Terre-Neuve à bord de son 
bateau qui n’a ni voile ni moteur, en dérivant tout simplement. Il a d’ailleurs dérivé de Montréal a Sorel où son 
ha

Trois prêtres 
à leur retraite

Avec l’autorisation de S.E. Mgr 
Albert Sanschagrin. o.m.i.. évêque 
de Saint-Hyacinthe, trois prêtres 
du diocèse viennent de prendre 
leur retraite.

Ce sont: Mgr I I R M I N 
COURTE M A NCHE. p b 
ex-évêque de Chipata. Zambie 
(Afrique), qui était vicaire 
é c o il o m e à la paroisse 
S a i il i - J e a n n e d ’ A r c d e 
S ta n bridge-E st ; M. l’abbé
1 DOl \RD-LI ( )N PAl IL-HÎ S 

qui était curé de la paroisse 
Saint-Benoît de Granby: M. l’abbé 
A RII II R PROl IX. qui était 
c u r é de la p a r o i s s e d e 
Sainte- Rosalie.

AA. V abbé 
à !' Office de

j <* *

\
.1 !o.

tiv
. • — . . '. ... . ..

ô ••• «. ?*sa b * .
~ .-C. * -

Les plongeurs de l’escouade sous-marine de la S.Q. ont repêché, vendredi 
apiés-midi. le corps de M. ^ oussef Massad. âgé de 26 ans. qui s’est noyé le 
24 juin dans la carrière Richelieu à Sainte-Rosalie. M. Massad. dont la 
disparition n a été rapportée a la police que le 26 juin, s’était baigné en 
compagnie d’un groupe d’amis qui ne l’avaient pas revu au moment du 
retour. C e n’est que le surlendemain que ses amis ont décidé de faire part 
de leurs inquiétudes aux policiers qui entreprirent aussitôt les recherches. 
Le corps a été transporté à la morgue pour lins d’autopsie.

Avec l’accord de S.E. Mgr
w

Albert Sanschagrin. o.m.i.. évêque 
de Saint-11 v acini he. M. l’abbé 
JULES BEAU LAC*, qui. depuis 
1971. était responsable associé 
pour le secteur de l’éducation au 
Secrétariat de l’Assemblée des 
évêques du Québec, a été nommé, 
par l’Assemblée des évêques du 
Québec, directeur général de 
l’Office vie catéchèse du Québec.

Il entrera en fonction le I août 
1975.

Après ses études classiques et 
théologiques au Petit et Grand 
Séminaires de Saint-! I\acimlic. il 
a été ordonné prêtre en I95S.

A p ré s q u e I q n e s a n n é e s 
d’enseignement an Séminaire, il 
étudia à l'Institut Pontifical du 
Latran. a Rome, oû il obtint un 
doctorat en théologie, et à l’Institut

w

Lumen Yitao. à Bruxelles, oû il 
obtint un diplôme en catéchèse.

il fut. par la suite, aumônier 
diocésain de divers mouvements et 
directeur spirituel au Grand 
Séminaire de Saint-Hyacinthe, de 
1964 à 1971. ”

Le comtéooc
( Suite de la page A-l )

le comté de Saini-I l\ucinthc: les 

municipalités des villages de 
Saint-i harles-sur-Richelien et de 
Saint-Denis; les municipalités des 
paroisses de Saint-Bernard (partie 
sud). Saint-Charles, Saint-Denis et 

Saint-JU(/e. Pour une population 
globale de 71.818.

I a ville de Maricvillc passe au 
comté de C'hamblv. Il v a certes 
d’autres changements dans les

w-

comtés limitrophes, mais le 
manque vie cartes descriptives à 
date rend impossible line 
a 11 r i b u t i o n d e toutes les 
municipalités impliqliées.

$ 150
meilleur marché 
que n'importe 

où ailleurs!

mmmnretrcinr<r tnnrirtr tr<nnnnr o“ïï~û'$ l

SI VOUS en AVEZ : 
ASSEZ DE PAYER CHER j
ET DE NE PAS AVOIR ! 

DE SERVICES !
VOYEZ nos modèles :

©SW
MCCLARY

PHARMACIE ESCOMPTES
Guy Lanctôt

PRESCRIPTIONS MEDICAMENTS
CUEILLETTES

Livraison

1384, rue des Cascades

TH. 774-6484
Guy Lanctôt, pharmacien.

coin Mondor, Saint-Hyacinthe

services orthopédiques
BAN DI S I I CORS! IS

Abdominaux ou sacro-iliaijues ou lom­
baires pour hommes ci femmes

BANDES POL R III KXII S

Ingumales-scrotalcs ou ombilicales, 
avec ceinture élastique ou a ressoris. 
Simples ou doubles

en- LALIBERTÉ
SERVICE de REPARATION 

GARANTIE de 5 ANS

( O R SI I Ml DU AUX
C orseis pour femmes obèses, coutil >o* 

lide 2 courroies et des baleines l!ex»btes 
permettent un ajustement parlait 
soutien abdomm.il et support pour le 

dos.

Support parfait
pour veines variqueuses bas élastiques 

pour varices CE QC
.» p.uta de

892 Cascades St-Hyacinthe Tél. 774-6177

Centre orthopédique de Saint-Hyacinthe

VEND MOINS CHERns jamais un pR|x
RÉGULIER

A
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Dr. Marc Cusson
OPTOMETRISTE

EXAMEN DE LA VUE 
VERRES DE CONTACT

1530, rue des Cascades 
Saint-Hyacinthe 
Tél. 773-8118

j n o

Qui paiera les dettes
apres e regroupement?

De la visite du Guatemala à S.-Hyacinthe
/ e Padre / /✓/\ Lapez ta droite}. fondateur et directeur de ht ( ' nopèratixe agricole de /ona Revint. itn (ruatcmala. 

était de passage a Saint-// vaeinthe, fa semaine dernière, guide qu'il était par M. dur Gervats. (à gatu he}. originaire 
de Saint-//ugues, et promoteur des ides de ht Paix. Suite a une campagne de souscription organisée, 
dans la region mas/xoutainc, et dans tout le (Juéhee. M. derva/s a réussi a ramasser suffisamnwnr de fonds pour v<* 
parler tietjuereur d'un ( i‘ssna Jtffi. un avion devant servir au\ pay.s <v/ voie de développement, tel que /<• (/uatennda 
( eux (pu veulent coopérer et devenir membre des \ des de la Pai.x peuvent faire parvenir leur don texempt d'impôt} 
.lux A des de la Paix, 1210, rue Panel, Montréal M, Lape: se rendait dans la sonve a ht réunion mensuelle du 
mouvement, a Ston/rcal, où d v avait dégustation de vins et /ramages. une gracieuseté <U’ (ic/oso et des / romanes 
Mont Samtd ! /laite.

I .i dernière reunion tin comité 
inter- m u n ici pa I. reg rou pa n t 
S.iint-I I \ .icini lie. l)ot!\ille. I .i 
Providence et S.iint-I I\aiintlie. .i 
porte mu les dette* respectives tie 
chacune îles m u n ic i p.i I i te s 
concernées et mu l.i manière tie le* 
pav et

II .i\.ut été entendu. l'on se 
rappelle, que le pro|et tie lequéte 
en Iusjon av ait retoiiiui tjue 
chacune tie* municipalité* aurait a 
tie li a\ei se* propre* Jet le*

1 ‘article 2?. du projet de lequéte 
se h*.ut ci inline suit

I e* taxes *peciales tie* 
réglements tl’empi uni* tie t liât une 
tie* municipalités cimtinueront à

être prélevée* conformément .m\ 
il is pos j t ions tie* réglements 
d'emprunt* île chacune d'elle* et 
tie me u rent as*ii|ettie* aux 
ili*po*ilit>n* île la lt»i tie* ( ne* et 
Villes/*

I e* membre* eurent a di*iiilci
*iii le mode tie iemhoui*emcni tie
te* dettes, suite a une *ueec*tion

% *

tie \l. Uéitibe. conseillei du 
ministère tie* A liane* munit ipale* 
a (Juchée, de reparti! aulrement tie 
mode.

\ l’exemple «le* ch il Ile* as ancc* 
pat la municipalité île I )««us 11le. 
M Bciubc voulut 11 min aiucre le* 
memhies tlu comité tju’il *erait 
plu* éijuilahle pour le nveiain tie

Prévision budgétaires fédérales:

Coupure dans les dépenses 
et nouvelles taxes indirectes

Ion* les co n t ri h u a h I e s 
canadien* verront leur pouvoir 
d'achat diminuer d'au moins $200 
par années suite aux mesure* 
spéciales contenues dan* le* 
prévisions budgétaires ipie vient 
de déposer le ministre fédéral tie*

I i na nee*. I* honorable John 
I timer.

Si le la idea u fiscal direct reste 
inchangé, une majoration de 15 
cent* le gallon d'essence et de 5 
cents le üallon d'huile a chaut lace

c w

touche presijiie (oui le momie et se

Deux noyades
A SAIN l-IIILAIRL

M. C i il les Ciaudratilt. ailé de 24
w

an*. *'e*l précipité dans la rivière 
Richelieu, vendredi, du haut du 
pont de la route 2(1 à Saint-Hilaire. 
La victime ijiu était pensionnaire 
tlu Lover Savoie, de Sainl-llilaire. 
a été retrouvée dimanche, alors 
ipie île* passant* ont vu le corps 
remonter a la surface, non loin de 
1 endroit ou il s'était enulouti. deux 
jours plus tôt.

A L IMON
i n jeune homme de 19 ans. M 

Lierre Morin, du 2061 Wellington 
a Montreal, a trouve une tin

Africains à Y Union

Fin d'un 
stage
fructueux

“Non* avons connu un staue des 
plus fructueux", c'est en effet ce 
ij ne déclarait les stagiaires 
africains loi* d'une rencontre ijm 
clôturait leur static de huit 
semaines à fl.-nion régionale de 
Saint-Hyacinthe et dans certaines 
Laisses Populaires Affiliées.

Messieurs Moussa Si*soko. I**a 
Y axa respectivement du Mali et 
du Cameroun étaient à 
Saint-Hyacinthe depuis le 5 mai.

Au Canada depuis septembre 
1974. le* stagiaires participèrent à 
un programme coordonné par le 
Centre d'études en économie 
Coopérative de l'Université de 
Sherbrooke.

Durant ce static de neuf moi* àw
Sherbrooke, les visiteur* 
découvrérent la réalité coopérative 
et au cours de* huit dernières 
semaines. il* travaillèrent à 
l’intérieur de coopératives 
structurées.

Un effet l'objectif du stage dan* 
la région était de découvrir.

Suite à la page A-5

tragique quand il *’e*t nové en 
tentant île traverser la rivière 
Noire à la nage, en compagnie de 
quelques ami*. La novade *e*t 
produite pré* d’I pton. ver* 1(d).45 
^dimanche.

MC) R I SI SIM (Il
La police fait pré*entement 

enquête en rapport avec la mort 
d’un homme de 4S an*. M. Le*ter 
N. ! hompson. trouvé *an* vie à 
*on domicile du ram: 2 de la rivière 
Blanche a Acton N ale.

I n voi*in de M I hompson qui 
le visitait régulièrement a lait la

v.

découverte du cadavre et a 
immédiatement prévenu la police. 
Selon le* rapports préliminaire*, le 
corp* de la victime ne portait 
aucune trace de violence mai* 
seule l'autopsie permettra de 
détermina la cause du décès.

traduira, selon le* première* 
analvse*. par une diminution 
minimale d'environ '*200 pai 
année du pouvoir d’achat île* 
contribuable*.

A l'occasion vie la presentation 
de* prévision* budgétaire*, le 
ministre fédéral a annoncé 
d’importantes coupure* dan* le* 
ilé pense* fédérale* (île Loi lire de
51 milliard) eu v ue de lutter contre 
('inflation. Mai* dan* un même 
souille, il a fait part d'une hausse 
du prix de l'e**ence (15 cent* eu 
ileux tranche* dont la première de 
id cent* est déjà en application et 
l'autre devant entrer en force plu* 
fard) et de fluide a chauffage (5 
cent* le üallon).

A u niveau de l'impôt, le*

personnes avant «le* revenu* de 
$25.356 (célibataire*) ou de
52 .1 4 (couple av ec deux enfant*) 
devront paver une surtaxe pouvant 
atteindre $250 annuellement.

La Loi de fassurancc-chômatic
K.

sera modifiée et rendue plu* sévère 
par exemple pour ceux qui 
quittent v olontuiicment le tu 
emploi *an* raisons valable* (*i\ 
semaines au lieu de trois): le*
con t ri bu t ions et prestation* 
cesseront a 65 ans: le* allocation* 
supplémentaire* aux chômeurs 
avant chartie de famille seront

• w

diminuées (de 75d à 66.(D ) et un

nouveau *v*téme mapue vie 
con u i but ion au ré aine.

Au chapitre vie* lédiutiou* ou 
exemption*, un crédit d'impôt de 
N' e*t accordé aux entreprise* qui 
peuvent j u * t i ! i e r vl e * 
i n v est i s*c meut * p nul uct i f*. 
suppression vie la taxe vie 5'* *ur 
le* matériaux d ’ i so I a 11 o n ; 
exemption if’impôt poui le* 
iiivhistrie* pétroheie* et minière* 
en vue vie favoriser la prospection: 
suppression vie la taxe spéciale *ur 
le* v ins etc. etc

Le federal entend dépensa pie* 
de $2 milliard* potii relança 
l'économie, surtout au niveau vie la 
construction et vie* programmes 
spéciaux d'emploi*.

( e que le ministre fédéra! a 
appelé lui-même «le “'budget 
difficile” a soulevé en quelque 
sorte le* critiques le* plu* ameie* 
vie l'opposition qui voit vlan* le* 
prévision* de M. lui lier un 
cncouruücmcnt au chômage et a 
l’inflation mu le do* de* petit* 
contribuables.

I n effet, le* mesure* vie hausse 
vl u prix vie l’e**en c e u e 
s'appliqueront qu'aux particulier* 
puisque le* compagnie* (ou du 
m o i il * e e u \ qui vl vu v e n t 
consommer vie l'essence pour leur* 
a I f’a i i e * ) p o u r r o n t é t r e 
rcmbouiséc* de celte surtaxe par le 
fédéral.

wm
i

§
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I e* hau**e* «le* pi«*vluit* 

pétrolier* pourraient coûtei 
annuellement $3”5 milium* aux 
seul* cv»n t ri bu.i ble* québécois 
selon certaine* prévision* et il faut 
pré v vu i vj ue le nom bre vie 

v hômeui* ira grandissant
I a vie c i * i o n le vl e i a I e «le 

p I a f vm n e i la p a 111 v i pa 11 vui 
financière an regime québécois 
vl n*Miimice-maladie a etc déplorée 
pal le ministre vie* \ flaires sociales 
vin (Jtiébev M ( lauvle 1 orge! 
vlan* une noie envwee au ministre 
léilér.il coin m e une mesiiie 
u n i I a l é i a I e. vl e c i vl e e * a n * 
consultatioii préalable et visant 
seulement a l'avantUL’c vlu levleralKm
au détriment vie* contribuables 
ij tic becx «i*

D’ici vi n vj an*, le fédéral entend 
*e retira «lu programme n»n|«>mt 
vjiu le lie aux pi*»v mee* et vpn lui 
coûte 'st» milliards pai année au 
( alluvia II veut laissa .i ch.ivpie 
province le soin vie trouver vie 
nouvelle* source* vie financement. 
Lour le (J lié bec. le fédéral 
participe à 5iD au programme, ce 
vj u i signifie que le pallier 
provinci.il vl«»it encore une f«»i* 
examiner a comte et a nioven 
terme le* pi « •gramme* p«»**ible* vie 
financement d‘un service public vie 
cette imp« >i tance.

De* prévision* buvlgétaiie* vpn 
iilimenteronl le* conversation* 
durant vie long* fouis... et que le* 
contribuables d’un bout a l’autre 
vlu pavs devront paver a l’année 
!« maie.

regitmper l’égout pluvial, le 
giavelage. le* trottoit* et bordure*. 
aui*i v 111 e le pavage, en un seul 
t* Mit. devant être pave par le* 
riverain*, et vie mettre ensemble 
I aqnedui et l’égout, le service «le 
la vielle, l’hôtel vie ville. fO’1.1 et 
lu*ine d’cpuijtion. devant être 
considéré volume un bien public 
general et devant être pave pal la 
t* »l. • h te de* ie*ivleiits vie la nouvelle 
v i Ile

Leu louv.iiiku vie celle nouvelle 
faç«»n vie piocevle. le ni.me vie \ ille 
Saint Joseph. M ( lande I av allée, 
a pi o pose qu’a la prochaine séance 
vlu comité. M. Berubé présente un 
tableau compuiutif vie* quatre 
v ille* avev v liai une leur vielle et ce 
quelle* aui«»ul a pavei après la 
fusion, ainsi que le prix que dev ra 
pavei un propriétaire d'une 
mai.soii ev alliée a quelque $25.000. 
selon qu’il résilie dans l’une ou 
faillie ville comprise vlan* l’unité 
vie fusion.

I «» u * le* e o n s e 111 e r s. à 
f except ion «le M \ invent ( harder 
vpn ne vovail pas l'utilisation «le 
lane ef Ici tua ce travail, voulant 
*’en remettre a la vleci*iou vlu 
projet vie requête, ont semble être 
d'accord sut la proposition de M 
I av allée.

“< >n pourra revenu au projet de 
lequéte. vie voiivlure M I av allée. 
*i jamais *»u s’a peu oïl que la layon 
vie pi«»cévfei vie M. Berubé n’est 
pa* meilleure "

M ( liai lia p* *ui sa p.u t. v i .mit 
t« >i i qi fou *e i el n>tiv e av ee trois « »u 
quatre soi le* vlv’ la\e*.

Ni ce *ou. ni meiviedi prochain, 
le comité mtei municipal ne se 
le uni i o : une péiuule «le vacance* 
p* > 111 permettre a M Beiube 
il’efféctuei son tr.ivail. .ivei le* 
*ev i via ne* vie* municipalité*.

•Au vlebut vie la réunion, le* 
membics vint «lu accepta une 
ie*« >111 ! iv >i i pennett.int la tenue «le 
la séance, avei un seul conseiller 
vie 1 > * » 11 v 111 e. Seul était present le 
«h .1.-\f I unvéc: le comité a vlvnic 
siégé a sept plutôt qu’a huit.

( >n prévoit ce peu via ut vie 
tel minci le t« mt p« mi le vlébut vlu 
mois d’a«>t‘il. quille a premlre les 
bouchée* ibmbfe* dans le* 
demiere* semaine*, afin que le 
texte définitif vie la nouvelle charte 
paraisse vlan* la (ia/ette officielle 
vlu (Jtiébev en août, et empêcher 
vie la *«>itv’ que soit tenues vie* 
élection* inutiles dans les quatre 
nui nie ipalité* coma nées

ponriciPDCTiorh
I n forme...pout mieux vivre!

NOUVELLE EMISSION

COMMISSION SCOLAIRE PROVENCAL
(St-Césaire)

Echéance 1er juillet 1976 6 1985 incl. 

Au prix de $100. pour rapporter 9.50%

Garantie gouvernementale en vertu du Bill 64 
Autres renseignements fournis sur demande

Deux Africains en stage à I' Union régionale
MM. Moussa Sissoko et /ssa )‘ava, respectivement du Midi et du Cameroun. étaient de passage à Saint-Hvaeint/ic 
ou ils effectuèrent un stage île /mit semaines. Au moment de leur départ. Ut senuune dernière. les autorités de PL nion 
organisèrent une fête en leur honneur. A gain lie. Pmi reeomntit M. C laude Man hesseault, responsable îles 
communications à PL mon, et a droite. M. Gaston Saint-Roch, président de Pi nion. ipu remet lent aux stagiaires un 
souvenir du (J né bec.

DESJARDINS,COUTURE INC.
Courtiers en Valeurs de Placemen» depuis 1 93 I

1 600, Boul. Girouard 
500, Place d’Armes,

Saint-Hyacinthe
Montréal

774-5316-17
842-7977-78
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Vivre selon moyens Editorial
Si la chose n'était pas tragique en un 

certain sens, on pourrait peut-être dire 
que le ministre Turner, en divulguant 
les prévisions budgétaires du fédéral 
pour la prochaine année, a accouché 
d’une souris après des mois et des mois 
d’efforts.

Alors qu'avant la présentation 
officielle du budget, les experts se 
laissaient aller à toutes sortes de 
suppositions, leurs réactions à l’issue 
du discours Turner peuvent se résumer 
comme suit: un budget du genre 
“attendre et voir venir" avec une 
nouvelle percée dans les goussets des 
contribuables.

I^cs mesures les plus spectaculaires, 
du moins celles qui frappent le pi us 
l’imagination (et sans doute aussi le 
porte-monnaie du contribuable!), sont 
celles ayant trait aux augmentations 
sur les produits pétroliers. Désormais, 
il en coûtera plus cher pour voyager et. 
dès l’automne, plus cher pour se 
chauffer. De l’avis même du ministre, le 
coût plus élevé de l’essence pour les 
particuliers devrait les inciter à une 
utilisation plus rationnelle de leur 
automobile. Au moment des vacances 
annuelles, alors que tant de gens 
profitent des mois d’été pour “visiter la 
province ou le pays" comme les y

invitent les publicités fédérale et 
provinciale, le moment n’est pas 
particulièrement bien choisi pour 
inciter à la modération. D’autant plus 
que, placé devant le fait accompli, il 
n ’est ]) a s s û r d u tout q u e I e 
consommateur sera le moindrement 
affecté dans son comportement par les 
hausses décrétées. Ce qui se traduira en 
clair par une augmentation des revenus 
du fédéral à ce chapitre.

D’aucuns pourront dire que le 
fédéral veut de la sorte favoriser le 
transport en commun au détriment des 
voitures particulières. Cela est beau là 
où un svstème existe, mais là où il n’v a 
rien de valable, soit sur la plus vaste 
partie du territoire québécois et même 
canadien, il n’y a pas d'autre choix que 
d’utiliser les voitures individuelles pour 
le travail, les emplettes et même les 
sorties de loisir (avec la civilisation du 
même nom. il faut quand même 
s'attendre à cela. non!). Tout le monde 
parle de transport en commun mais là 
où il (>st ('il opération, c’est un véritable 
tonneau des Danaïdes et à d’autres 
endroits, il est constamment menacé de 
faillite et le service devient boiteux!

l,c ministre Turner craint à plus ou 
m oins co u r t t erme u ne c ris e 
insurmontable de l’énergie et il excuse

en quelque sorte les hausses annoncées 
en les comparant aux prix payés 
ailleurs et par la nécessité d’investir 
pour découvrir de nouvelles sources 
d’énergie.

L’inquiétude du ministre fédéral 
semble fondée et il se peut bien que les 
Canadiens vivent en quelque sorte 
au-dessus de leurs moyens. Que les 
nouveaux prix de l’essence puissent 
être comparés favorablement à ceux 
payés en Europe ou au Japon, voilà qui 
peut être compris par tout le monde. 
Qu’il soit nécessaire de prendre 
certaines mesures pour découvrir de 
nouvelles sources d’énergie, voilà aussi 
(pli ne dépasse pas l’entendement de 
personne. Mais que tout le poids des 
hausses et des besoins de recherches 
soit exclusivement porté sur le petit 
contribuable, voilà qui est beaucoup 
moins limpide!

D’autant plus que rien n’est assuré 
sur l’utilisation éventuelle au profit des 
Canadiens des sources pétrolières ou 
autres peinant être mises à jour. Les 
lois complexes du marché peuvent 
conduire à des ventes au plus offrant, 
même si des milliards ont été investi 
dans ce secteur par les autorités 
gouvernementales.

En analysant le budget Turner, un

journaliste a posé une question 
humoristique au ministre. Il voulait 
savoir si l’intention profonde de celui-ci 
était d’inciter les Canadiens à voyager
moins (hausse de l’essence) et à boire 
plus (suppression de la taxe spéciale 
sur les vins). Pris dans un marasme 
économie]ue sans précédent (inflation, 
récession et chômage allant de pair), le
gouvernement fédéral a décidé de 
rappeler les contribuables à l’ordre en 
donnant l’exemple (plafonnement des 
hausses salariales possibles) et en 
s'attaquant au point faible de tous: leur
porte-monnaie.

Mais il n’est pas sûre que sa leçon 
sera comprise car les mailles du filet 
sont trop lâches et plusieurs pourront 
s’en sortir à bon compte tandis que la 
masse des gagne-petit devra supporter 
une large part du nouveau fardeau. Les 
nouvelles mesures fédérales ne 
pourront peut-être pas assainir le 
climat économique du pays mais une 
chose est certaine, elles viennent 
détériorer le climat social et si elles 
restent aussi inefficaces que les 
tentatives précédentes, nous ne sommes 
pas "sortis du bois"!

Pierre Bornais

' v ‘-'-T

Commentaires

Ce serait
C’est lorsqu'on sort do su 

villo pour aller on visiter une 
autre, que l’on peut faire dos 
points de comparaison et 
savoir jusqu’où notre patelin 
dépasse celui du voisin ou se 
fait damer le pion.

C’est d’autant plus possible 
maintenant puis que voici la 
période des vacances, 
merveilleux temps que l’on 
ne passe plus chez soi entre 
quatre murs, mais qu'on 
utilise pour voir de plus en 
plus de pays ou... des 
paysages!

Et quoi de plus dégoûtant 
(pie d’arriver dans un terrain 
de campement ou effectuer 
une halle sur un espace mal 
entretenu, rempli de déchets 
de toute sorte.

L’an dernier, et c'est 
énorme, chaque Canadien a 
jeté plus d’une demi tonne de 
déchets. Trois milliards de 
bouteilles et de pots, cinq 
m i 11 i a r d s d e boites d e 
conserve, cinq millions de 
tonnes de papier et environ 
450,000 épaves automobiles 
ont été jetés aux ordures. A 
l’exception des épaves 
automobiles, ces déchets sont 
pour la plupart mis en 
d é c h a r g e b r u t e o u e n 
décharge contrôlée.

Voilà un aperçu de son 
pays, de ce qu’il deviendra si 
l’on ne porte pas un soin à le

un début...
tenir propre, par la décharge 
contrôlée.

Il s’agit d’une forme 
éeologiquemen t accept able 
d’élimination des déchets 
quand elle est exploitée 
convenablement. On doit en 
surveiller étroitement l’accès 
et enterrer à la fin de chaque 
journée.

Malheureusement, comme 
on le sait, un grand nombre 
de décharges contrôlées sont 
mal entretenues et ne sont ni 
plus ni moins que des 
d é c barges b r u tes. K lies 
constituent un affront à 
l'en vi r o n n n e me ni et à 
l’es t h é t i (j u e. B r û 1er les 
déchets à ciel ouvert, pollue 
l’air, et entasser les ordures 
sans les enfouir, attire les 
rongeurs et entraine la 
pollution de l’eau. La plupart 
des décharges brutes sont 
laissé e s sans au c u n e 
surveillance, et les gens y 
jettent leurs déchets à leur 
gré. au lieu proprement dit 
de décharge ou sur ses voies 
d’accès. Certaines personnes 
ne se donnent même pas la 
peine de s’v rendre; elles 
lancent tout si m p 1 e m e n t 
leurs déchets dans les bois, 
les ruisseaux ou les ravins.

Bien que plus fréquents 
dans les régions rurales où il 
n’y a pas à certains endroits, 
de service de ramassage des

ordures, ces problèmes de 
frappent pas uniquement les 
petites villes, c o m m e 
Saint-IIvacinthe.

Le principal problème» est 
le nombre insuffisant de 
terrains (pii peuvent servir à 
la décharge contrôlée.

L’incinération const 11 ue 
u n m o y e n a c c e p t a b 1 e 
d’éli mina t ion des résidus 
quand les appareils sont 
construits de façon à assurer 
le dépoussiérage des fumées, 
mais cette méthode implique 
des investissements très 
élevés, et le gouvernement 
n’est pas encore prêt à 
assumer ses responsabilités 
dans ce secteur.

Les contribuables ne 
peuvent se permettre de 
défrayer seuls les coûts d’une 
telle construction. Il faut 
donc trouver un moyen de 
conserver malgré tout sa 
ville un peu propre.

S ’ a b s t e n i r d e j e t e r 
n’importe quoi, n’importe où 
et n ’ i m p o r t e q u a n d , 
e n r a y e r a i t u n c e r t a i n 
désordre, et permettrait un 
meilleur coup d’oeil pour les 
rares touristes qui oseront 
franchir le seuil de la cité de 
Saint-Hyacinthe, au courant 
de l’été. Ce serait un début!

Viannev Théberge

N

Apres une négociation 
serrée, au terme d’une lutte 
épuisante et éprouvante, 
laquelle a duré de loues 
mois et suscité 
d’inter minables discussions, 
ils ont gagné. Vallons pas 
croire que cela fut facile: 
même s’ils ont le tr iomphe 
humble, ces cens la ont

w

quand même ar raché de 
haute lutte les avantages 
qui sont maintenant leurs. 
L'adx ersaire était de taille 
et se détendait ûpremenl. 
ne voulant pas céder un 
pouce de terrain. Mais tous 
ces sacrilîces n’auront pas 
etc vains et les 
affrontements s’étant soldés 
par une \ icloire décisive, les 
compagnies d'assurance- 
automobile ont pu obtenir 
une augmentation 
substantielle, pour indexer 
leurs revenus aux salaires 
des tra\ ailleurs.

En marge

Victoire!

Ci .S A.

Lettre ouverte

Les intentions du Conseil des ministres?
Dans un bref mémoire 

adressé au Premier Min­
istre Robert Bourassa et 
aux membres du C onseil 
des Ministres, le Conseil 
du Patronat réaffirme à 
nouveau qu’il serait ac­
tuellement néfaste pour le 
Québec d’instaurer une 
politique plus restrictive 
que celle du gouverne­
ment fédéral face aux 
projets d’acquisition
d'entreprises québécoises 
par des intérêts étrangers.

Analysant le récent

document d’orientation 
soumis par M. Ciuv St- 
Pierrc au Conseil des Min­
istres. et intitulé ”1 e Que­
bec et le mécanisme 
fédéral sur les investisse­
ments et ramjets’. le

w

C’.P.Q. faut porter ses com­
mentaires sur deux points:

a) les investissements 
ét ramiers:

w

b) les acquisitions 
d’entreprises opérant au 
Q ué bec.

Sur le premier point, le 
C.P.Q. rappelle que même

s’il existe un dente souhai-
w

table d’intégration sociale
w

et économique auquel on 
est en droit de s’attendre 
de la part des investisse­
ments etrangers effectués

w

au Quebec. il serait 
déplorablodc ne les perce­
voir que comme des 
suppléments ou des ap­
ports complémentaires, ou 
encore comme des ap­
points temporaires à 
l’émergence d’activ i tés au-

w

tochtones.
"Ce serait grandementw

surestimer la capacité de 
l'économie québécoise a 
assurer un emploi u l’en­
semble de hi main- 
d’oeuv re. que de percevoir 
l’inv estissment étranger

w

comme n’étant qu’un 
complément ou un apport 
marginal à l’économie du 
Québec”, écrit le C’.P.Q.

Quant aux acquisitions, 
le C’.P.Q. trouve les 
critères québécois trop res­
trictifs. en ce qu’ils v isent 
essentiellement à
empêcher tout projet d’ac­

quisition de firmes québé­
coises par des étrangers. 
Le C’.P.Q. estime que le 
gouvernement du Québec 
va beaucoup plus loin en 
ce sens que le gouverne­
ment fédéral et qu’il ne 
peut actuellement sc 
paver de telles restrictions.

Commentant les objec­
tifs sectoriels qu’entend se 
donner le gouvernement, 
le C.P.Q.. sans les rejeter 
globalement, les interroge
w w

de la l’a^on suiv ante:

a) Seront-ils acceptés 
par le fédéral, le seul qui 
en dernier ressort possède 
le pouvoir de décision?

b) Qu’entend le gou­
vernement par secteur 
socio-cul lu tel?

c) Quelle est la politique 
du gouvernement québé­
cois en matière de trans­
formation des ressources 
naturelles?

Le Conseil du patronat 
du Québec
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Québec Poultry:

du travail
faiblesses

•V. Louis (iitlcs I rancoeur, 
journaliste au Devoir, publiait /<• 
jeudi 2o juin une analyse du conflit 
de la Quebec Poultry. In r 
apportant d'autres précisions, a la 
demande de l'auteur, nous 
reproduisons ici le texte, avec sa 
permission, à cause de la lumière 
(/u'd /eue sur certains aspects du 
conflit et aussi pane i/u'd pose île 
1res pertinentes tptestions an niwau 
de l'ai turn syndicale, d'une part, et 
île ta faiblesse de la législation (fia a 
ici to nsi dé ra b le ment nui au 
déroulement norm,d et au reglement 
rapide du (h f je rend

PAR I.OL IS-GILI I S 
I RA NC OI L R

l e conflit île l.i (Juchée 
Poultry et de scs quatre 
usines j etc boudé par la 
presse métropolitaine en 
dépit des problèmes 
I o n d a ni e n t a ti \ qu'il 
soulève. C e silence doit 
cesser alors q ue I e 
gouvernement du Québec 
s’apprête à modifier le 
o>de du tra\ ail.

C e conflit ignoré pet met 
en effet d'entrevoir de 
graves lacunes dans notre 
législation du travail en 
ni a t ié re d’allénea n ce 
syndicale. Notre code 
réglemente le marauda sic
, c s.

inte r s \ n vf i ca I e n I e 
limitant à la période située 
entre le soixantième et le 
trentième jour précédant 
la fin des conventions 
collectives. II prévoit de 
plus l'intervention d'un 
commissaire-enquêteur q­
ui .i toute autorité pour 
défini r qui s e r a 
l inter locuteur s\ ndical au 
il i v e a ti d e c h a q u e 
entreprise.

M a is ce que le conflit de 
la (Juchée Poultry permet 
d'en t revoir, c'est la 
manière dont on peut 
cou tou mer celte partie de 
la loi. Par le maraudage.

V-.

les syndiqués peuvent 
i n cl i v iduellemeiit. par la 
signature de cartes de 
membres, créer une 
majorité suffisante pour 
changer l'allégeance de 
leur sv n d i ca t à u n e 
centrale donnée. La loi. 
q u i re g I e in e n t e c e t 
exercice pour en garantir 
I a d e m o c r a t i e . est 
toutefois muette en ce qui 
concerne les changements 
col lect i f s d'al lé g eu ncec.
entre les périodes de 
maraudage.

c.

I .i technique est alors 
cl i fié r e n te : c'est le sv ndicat 
en tant qtf organisation 
légalement reconnue qui. 
d'après ses réglements 
internes, décide de 
changer son allégeance.

C. c.

Or l'exemple de la CJuehec 
Poultry est clair: le 
changement d'affiliationw
d'après les règles de régie 
interne n'offre pas le tiers 
ties garanties exigéesc. c
pendant le maraudage.

Le conflit de la (Juebec 
Poultry illustre bien aussi 
les méfaits d'une action 
syndicale coupée de la 
base, l'opportunisme voire 
1es me n songes desc»
états-majors syndicaux en 
lutte. Le portrait est dur. 
Lotit comme la réalité 
qu'il dépeint.
LL CONFLIT

Quebec Poultry a 
quatre usines. Une à 
0 ti é b e c . u n e à 
Berlhierville et deux dans 
la région d e 
Sa i n t - Il y a ci n the. soi t 
celles de Sainte-Rosalie et 
de Saint-Jean-Baptiste de 
R ou vil le dont il sera 
part icuIiérement question 
ici. La CSN . qui 
représentait les quatre 
usines, décide l'automne 
dernier vie réunir ses 
troupes dans un front 
commun en vue de 
négocier le prochain 
contial de travail.

A u printemps, dev ant la 
vigueur de ce front 
commun créé avec les

meilleures intentions du 
monde par des leaders 
éveillés aux impératifs de 
La et ion s y nd ica le. la 
compagnie fait marche 
arrière et dénonce cette 
forme de négi»ciat n>n«M

Le problème d'une 
coupure entre la base et 
Lélat-mojor "politisé" de 
l'usine d e 
Sa i n t-J ea n- B a pt jstc a p- 
parait clairement, d'abord 
failli mine dcrmei. Ii usque 
les syndiqués vies quatre 
usines sont invités a 
dé braver pour protester 
contre le congédiement vie

v.

deux travailleurs d e 
l'usine vie Quebec Poultrv.

Par la suite, les conflits 
de personnalité s'ajoutant 
au conserv atisme s\ ndical 
vies plus démunis au plan 
économique, environ 150 
vies 539 employés vie 

Saint-Jcan-Baptiste décid­
ent vie reumi ner au trav ail 
lors d'une vieux ié me grève 
au printemps, laquelle 
av ait pi >ur but vie protester 
contre la lenteur vies 

négociations et la 
dénonciation du front 
c o ni m u n p a r I a 
co m p a g n ie. Celle-ci 
complète son personnel 
avec une cinquantaine de 
briseurs vie grève. Depuis, 
la production a désormais 
atteint les trois cinquième 
d e c e qu'elle était 
auparavant. Voilà pour 
l’échiquier. Restent les 
stratégies.

I INI II I RA I ION C SI)
C eux qui trav aillent "eu 

dévia ils" de l'usine vie 
Saint-Jcan-Baptiste font 
appel à la ( SI), affirme 
of f i cie 11 em eni c e 11 e 
centrale. On est en pleine 
période vie maraudage 
légal. Les recruteurs

S-

s'activent. L e commissaire 
enquêteur Charles Devint 
dira, dans sa sentence du 
28 mai 1975. que la CSN 
représente sans l'ombre 
d'un doute l'immense 
majorité vies travailleurs 
vie St-.lcan-Baptiste. II 
s'étonne par ailleurs que 
des cartes d'adhésion à la 
CSD ont été signées sur 
les lieux vie travail en 
dépit vies dispositions vie 
représentants patronaux 
s y m p a t h i q u e s a u 
recruteur de la CSD. De là 
a parler de connivence, il 
n'v a qu'un pas que le 
commissaire a franchi en 
r apportant les 
témoignages jugés 
importants par lui au 
cours des audiences.

Si le syndicat est dès 
lors officiellement affilié à 
la CSN. se dit la CSD. 
prenons-en le cou t mie et 
dé sa ffi lions-nous e u 
utilisant les dispositions 
des statuts de régie 
interne. Lue tactique
utilisée à p I u s i c u r s 
endroits par la CSD. 
notamment à Asbestos 
mal c o n v o q u é es et 
souvent “paquetées" ont 
disposé d'une question 
aussi importante que la 
désaffiliation du syndicat 
lui-même. •

Les employés prv>-CSD 
de l'usine et les briseurs vie 
giève. qui sympathisent 
ensemble dans l'usine, 
lien n e n t d o n c I e 
raison ncmciil légaliste

suivant: pour être membre 
du sv ndicat. il faut être a 
l'emploi d e Q u e bec 
Poultry. Le s y n dieu t 
accrédite, c est nous seuls 
qui travaillons et non les 
grévistes vie la CS\ à 
l'extérieur sur la ligne vie 
piquetage.

( elle logique, admise 
officiellement par l'avocat 
vie la CSN. Me Michel 
L a so u d e. a m e n e les 
employés “en dévia ils" à 
élire un nouvel exécutif et 
à décider, au nombre vie 
148 sur 53b. jeudi soir 
dernier, leur désaffiliation 
de la ( S N et I e u i 
affiliation à la ( SI )

( )n est donc ici en face 
d u n cas i ni la ( SI ). qui 
affirme intervenir à la 
dénia iule vies emploxés. 
tente juridiquement vie 
remplacer la CSN. ve qui 
peut se justifier, et vie 
rejeter du syndicat 250 
grévistes, ce qui l'est 
ni oi n s. ( om m e n t u n e 
centrale digne de ce nomw
peut-elle accepter dans ses 
rangs, vies travailleurs 
dont faction supplement 
syndicale risque d'en jeter 
250 autres à la rue?

I LS DIM I-VI RI I I S 
DL LA C SN

I a quest i» »n est posée.
I a ( SN n'est pas pour

autant la vierge pure vie
l'histoire. C o m m e n t
expliquer d'abord le refus
d'une partie du syndicat.
au printemps, vie suivre le
mot d'ordre vie débravaee

•

général, même s'il est 
illégal.’ I a réponse fournit 
un exemple typique de ce 
qui est loin d'être un cas 
isi>lé a la CSN.

( onscient vie ne pi>uv i >ir 
obtenir par la négociation 
i.i réintégration vies deux

s.

ouvriers congédiés et 
impatient de tester la force 
d u f r o n t c o m m u n . 
l'exécutif obtient une 
majorité eu faveur vie 
l'affrontement illégal. La 
stratégie a été bonne maisv­
au niveau vie l'assemblée.
seulement... Lue partie
vies syndiqués refusent
d'entrer en grève eti»
décident vie retourner au 
travail. Que d'éducation et 
d'in formation il aurait 
fallu dispenser poui que 
les membres aient pu 
faire, à lotit le moins, le 
cheminement strategie) lie 
vies dirigeants s\ ndicaux.c •

Des militants dits 
“éclairés" ont préféré ici 
suggérer leur propre voie 
plutôt que de laisser mû 11 r 
le problème dans l'esprit 
vies membres et donner à 
ces derniers, par un effort 
continu, les movciis vie 

prendre une decision.
four contrer la menace 

représentée par la CSD 
que l'on voit apparaître et 
s'incruster en défit vie la 
fi n d u m a ra u d age. 
l'exécutif pro-( SN change 
vie I act ivj lies. Plu sieurs 
employées pro-CSI) sont 
intimidés et la violence 
p 11 y si q u e e t m or a I e 
s'installe en maître. Des 
accusations vie nature 
cri ni in elle apparaissent 
même dans le dossier. A 
Saint-Hyacinthe, le bâton 
se manie comme à la Baie 
James et les briques ont le 
même ef f et via ils les 
pare-brise qu'à l'Iron Ore. 
prés vie Sept-1 les.

Mais il y a mieux. I a 
CSN m a slj u e le v ra i 
problème, qui est celui 
d'avoir perdu sa “base” en 
route, en mitraillant de 
plus belle femploveur. La 
tactique eût été vie bonne 
g u e r r e e n d 'au! r e s 
circonstances. On accuse 
c e il e r n i c r d * a v o i r 
empaqueté vie la viande 
avariée. L'accusation est 
portée en plein conseil 
confédéral vie la CSN 
mais, par prudence et en 
l'absence vie vérification, 
les média de la métropole 
ne la reproduisent pas. 
Les noms mentionnés par 
la CSN sont en partie ceux

vie tr av ailleurs pro-( SI ). 
qu'on compromet ainsi 
vl a n s cette b a l a i 11 e 
destin e e a I a 
o>iim>mmath>n publique.

I 'une vie ces personnes 
que nous avons rencoiitiee 
p e rso n n e I I e m e n t a 
carrément démenti avoit 
jamais vu empaqueter de 
la v unde av ariee a f usine 
dans son travail, dit-elle, 
en depit vie l’existence vie 
4 “mémos'* de I a
c o m p a g n i e I a 
réprimandant pom avoir 
demandé les services d'un 
v é te ri n a i re s.t m s a v oi r 
passé pat la voie 
hiérarchique. 1 Ile pietcnd 
ne jamais loucher a la 
\ lande dans son tiav ail.

I nsuite. il faut smnalei
%.

le cas vie cette emploxee 
vivait la C.S.N. a rapporté 
qu'elle avait été témoin
vies mêmes pratiques
d'empaquetage eu |9(>N. 
Or. cette personne n'a etc 
embauchée a Québec 
Pi vu It rv qu'en 19(>9.

De plus, la ( .SA. 
refuse l o u j o u r s vl e 
vliv uleuer les 4tl affivlav its

W-

vie scs membres qui 
at l imeraient avoir été 
témoins vie pratiques 
d'empaquetage douteuses. 
Pourquoi la ( '.S.N. a-t-elle 
décide vie faire vies gains à

v.

la table vie négociation en 
dépit vie la faim du public 
consommateur vie poulets 
à connaî t re la v érité sur la 
qualité du produit? ( est 
ainsi...

C’est ainsi qu'avec les 
meilleures intentions du 
monde on détruit la 
c r é vl i b i I i t é vl * u n e 
orga n is.i t ion sv nd ica le. 
c o m m e ou la vu 
récemment grâce à un 
sondage vie Radio-C anavla•h
qui donnait aux leaders 
syndicaux la même cote 
de popularité qu’aux 
hommes politiques. I t 
c'est de la même façon 
qu'on détruit I a 
crédibilité, par effet 
d'entrainement, d'autres 
syndiqués qui tentent vie 
faire valoir sur la place 
publique vies lettres tout à 
fait v niables.

I •' N L I BA ICI! I DI 
SOI l I ION

Présentement, les
négocia l ions v on t bon
tram entre la compagnie
et l'éqiripe vie négociateurs
vie la CSN. que la CSD
accuse vie négocier un cou­

S-

irai a rabais pour rem­
porter la bataille inter­
syndicale eu profitant de 
cette reconnaissance “de 
f acto" vie l'em plov eu r 
pour s'imposer comme 
représentant attitré vies 
sy n vl i vj ties. ( e peu via lit.
I actii>n vie la C SI ) qui 
veut à tout prix obtenir ce 
nouveau syndicat vie bou­
tique. fera néccssar ement 
le jeu vie la compagnie. 
Celle-ci p r o f i t e r a 
sûrement du prétexte pour 
dénoncer la négociation 
en cours avec la C SN en 
vlépit vie la proximité d'un 
réglement. C es méthodes 
injustifiables ont cours 
grâce à certaines un preci­
sions vlii code du travail 
qu'aucune centrale n'ose 
dénoncer, faut-il le dire. Il 
en résulte vies batailles ou 
sévit la régie du plus fort 
en I absence d'arbitres.
( online chaque centrale v 
trouve son compte à un 
moment donné, aucune ne 
vlénonce ces pratiques sou- 
x eut av antageuses pour les 
organismes niais désas­
treuses pour les sv ndiqués. 
qui en sortent désabusés.

La C SN ne voudrait pas 
demander, dans ce 
domaine, une règle étati­
que parce que ses posi­
tions idéologiques lui in­
terdisent de substituer à
un mécanisme syndical de

•

régie intern e u n
commissaire-enquêteur du 
ministère du Travail. La 
CSD. de son côté, a trop 
souvent profité de la situa­
tion pour s'en plaindre. La

I I Q. absente vie ce por­
trait. sait bien elle aussi vie 
quoi il s’agn...

11 faut vie ti >tite ev idencc 
que l'allegcance syndicale 
décidée par une majorité 
vie travailleurs s\ ndiques 
et sanctionnée pai un 
vi >m m ivsa 11 c-cliqué teui ne 
puisse plus être renversée 
par une douteuse assem­
blée générale. ( es prati­
ques ont trop duré et ont 
gene ie trop vie sentiments 
antisy ndicaux chez la base 
elle-même pour que les 
centrales n'aveeptent pas 
ve t.iil.

I es changements d'ailé- 
geance entre les périodes 
vie mai.ttivlage legal doi-w %-
v eut au moins taire l’objet 
d'un examen pat un 
commissaire-cliqué leur p- 
otir présenter autant vie 
garanties vie democratic 
que ceux effectués lors vies 
maraudages légaux De

s- W

plus, il faut que l'ensem­
ble vies syndiqués soient 
consultés et qu'un résultat 
e v ni vie celte von su lia (ion 
puisse subsister. I u 
référendum sous la sur­
veillance du commissaire 
serait celtes un bon 
moyen d'atteindre cet ob­
jectif.

( >u pom rail envoie faire 
disparaître la possibilité
vies changements dallé­

s.

g e a u ce s v n vl i c a I e e n 
vl e h o rs vl e s périodes 
prévues à cette fin. I a 
majorité vies s\ ndiqués 
n'au ralenl a lot s q n a
s'élire un executif de leur 
choix et a vivre la vie 
syndicale qui leur plaît en 
attendant le maraudage. 
I a minorité ne pourrait 
plus paralyser faction de 
tout le sv ndicat et même 
empêcher, comme a la 
(Juebec I* o u 11 t v . le 
déroulement vies négocia- 
lions.

I es m ml a 1 i t é s vl es 
changements vie constitu­
tion. dans les pavs et les 
orga n Isa t ions, obé i sse lit 
habituellement à vies 
règles plus rigides que 
l'adoption vies décisions 
courantes. I 'affiliation, 
avec ses conséquences sur 
l'orientation générale vie

s.

I action svndicalc. est une 
réalité vln même ordre qui 
s'accommode mal vies as­
semblées générales

V.

“paquetées" et mal convo­
quées. comme on le voit 
parfois.

( omme elles auraient 
dû le faire dans la con­
struction. les centrales 
auraient intérêt ici a 
prendre les devants avant 
vie recevoir vies leçons vie 
d e m oc i a t ie e n m é m e 
temps que les lois 
spéciales de fl tat.

Courrier de 

Saint-Hugues
NA ISS A NC i

M. et Mme Adrien 
B eau lac (Jeanne Ray­
mond). sont les heureux 
parents d'une fille bap­
tisée le 22 juin sous les 
prénoms vie Marie- 
C i ennui ne- M u non-Sonia. 
Parrain et marraine. M. et 
Mme Rosaire Brodeur 
(Germaine Raymond), de 
Hartford, oncle et tante de 
l'enfant. Une très belle 
cérémonie eut lieu à 
l'église étant donné que 
Mme Beatilac fait partie 
de la chorale.

LE COURRIER

Offre à ses lecteurs

des mots mystère 

captivants

<vV;;

V : i

■ ■

«►i

/ a maison de disettes .Indre Perrault, de Saint-H yaemthe. ,n cueillait vendredi dernier, 
monsieur iiuv Dupuv de Pans ! ranee president et direeleur général de la société de 
disiji/t’s edu( at il s l \//)/.S( et </<* / f./.t PI S~PPI .S.X/ l.n plus de distribuer ees 
disifUt's au \ <vo/(\\ du ( anada. A ndrt* Perrault offrira egalement aux élèves, ei/nj 
journal! \ nouveau genre pour étudiants de 5 à Ir, ans. Sur la photo. à gauche. M. André 
Perrault, propriétaire du magasin de disques A. Perrault, et \/ (iuv Dcpuw de Paris.

• • •rm u un STage

Suite di* la pagte A A

vl*.maissei et d'évaluer les movies 
de gestion pour par la suite 
devenir les responsables du 
vlév eloppemeut vies eoopérativ es 
dans leurs pavs.

I n plus du stage à finie rieur de 
D mon Régionale, les visiteurs 
fuient accueillis dans les Caisses 
Populaires de Morin et Douv ifle - 
( ou atisv 11le - I )unham 
Saint-Sébastien - llenrv ville 
Saint-1 ouïs - Sainte-\ ictoue.

I e tuteur du stage était

il i\ u isiv 111 v i.iiivic j'i.iiviliNsv.lllll,

responsable des Communications 
à fl nii>n Régionale vie 
Sa i nt-11 v acint lie.

I ois de la rencontre d'adieu, 
moiisietn Marchesseatilt tappela la 
responsabilité vies ( aisses 
Populaires dans le dév eloppemeut 
vies cooperatives via lis ees pavs en 
voie vie vlcv eloppemeut I n effet ce 
programme vie collaboration avec 
le ( .1 D I .C. est le sixième à être 
réalisé dans la région.

Messieurs Sissoko et Yava 
quitteront le ( anada à la mi-août 
.i vlestm.it u >ii de Icm pav s.

VOYAGES
Ile aux Coudres 
27, 28, 29 juin

Atlantic City 
28 juillet au 4 août
inf. loi. à 467-4990

ou 773-8662

LUCIEN MARTEL 
ANDRÉ DEVEAULT

OPTOMÉTRISTES

EXAMEN
VISUEL

verres de contact 
entrainement visuel

y435 HoteB-Dieu 773-2210

i VENTE
LOCATION
SERVICE

vi
<

«i}t
.

(
«

»
»
%

%
9

Adler, par expérience a bâti une excel­
lence. Adler après Adler, tou|Ours la même 
qualité. La 2 10 est un modèle électrique 
des plus populaire sans parler des manuels 
et portatifs. Laites confiance à ADLER ET 
SOLIS

■ • m

librairie solis inc. °L Ai A

1440, rue Des Cascades Saint-Hyadntfie 

773-8477 Bvraisbn gratuite

EN CLASSE

NOUS APPRENONS VITE!

AU TRAVAIL AUSSI
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CET ETE
s.»*

PLACE AUX JEUNES!
ic •I*

Centre de

du Canada

pour étudiants for students

Canada

Manpower

Center

St-Hyacinthe
775 rue St-Dominique

tél: 773-7481
Acton Vale
1025 rue Boulay

tél: 546-2794

» •

\ *
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11Coopérer dans sa Caisse avec ses membres, c'est 
le meilleur moyen pour se connaître et s'entraider

- Lucien Pilon
“Coopérer duns su 

Caisse avec les membres 
qui lu com posent, 
coopérer avec les Institu­
tions qui y sont rattachées.

participer activement uu\
assemblées, c'est encore le #
meilleur moyen pour se 
connaître et s'entraider. Si 
nous travaillons ensemble

en se serrant les coudes, 
nous réussirons j am­
éliorer notre soi t.**

C es propos lurent tenus 
par M. Lucien Pilon, dir-

Un actif de $113 millions
Ci-après l'actif et le passif du 3le rapport annuel de l'Union légionale de 

Saint-Hyacinthe des Caisses populaires Desjardins, en date du 30 av ril 1975.

ACTIF
Encaisse

Dépôt pour compensation

Dépôt - Placement (au coût) 

Actions 

Parts sociales

504,859

836,740

$2,318,660

264,046

ecteur général de l'Unionw
régionale de Saint- 
H v a ci lit lie îles Caisses 
populaires, le IS juin, à 
l’occasion de l'assemblée 
générale annuelle de l'Un-w
ion. au C entre de forma­
ta >n professionnelle.

"Votre l nion régionale, 
de poursuivre M. Pilon, 
est u n e e q u i p e q u i 
travaille avec vous pour 
l’avancement des Caisses 
a 111 liées. I es services dis­
penses sont une réponse a 
vos attentes et les 
programmes de formation 
prépares par les responsa­
bles s'adressent aux diri­
geants et aux emplovés.

"Nous voudrions vous 
apporter un sens plus 
profond de la cooperation 
dans les t e c 11 n i q u e s 
préconisées afin que les

membres deviennent de 
vrais coopérateurs.

"De toute nécessité, les 
dirigeants et le personnel 
des Caisses se doivent de 
connaître les principes 
coopératifs de base pour 
que l'image des coopéra­
tives d'épargne et de 
crédit soit réelle.

"Ln cette année du 75e 
anniversaire de la fonda­
tion de la première Caisse 
p»ipulairc a I ev is. par AI- 
plionse Desjardins, regar­
dons en arriére pour voii 
ce que ce pionnier des 
Caisses populaires a fait 
pour les générations , qui 
l'ont suiv i. Son désjn- 
téressèment et son dcsn

ment Desjardins qui fait 
maintenant l'orgueuil des 
(J ne hécc >is."

Dans son message. M.w
Gaston Saint-K oc h .i 
remis et commenté les 
états financiers de cette 
31e année d'opération de 
I l nion régionale.

Le lendemain de fas­
se m h le e générale an- 
nuellc. les membres choi­
sis pour former le conseil 
d'administration. I e 
comité exécutif et les sous- 
comités. se sont reunis 
pour former ces différents
conseils.

I es résultats sont 
suiv ants:

le•s

d'aider les autres ont per-
mi' .i une petite Caiv»e de .( oii'cil «.r.idmimstrjtioii
devenir grande et de don­
ner naissance au Mouve-

M M . ( » aston Sa i ut- 
K oc h. président. S-

2,582,706

Montant à percevoir des membres 
sur dépôt - placement (note 3)

Immobilisations — au coût amorti (note 4)

Autres éléments d'actifs

Fonds commun de placements (annexe "A")

337,400

472,588

137,143

108,471,617 

$1 13,343,053

Postes à pourvoir

PASSIF

Capital social

Dépôt pour compensation

Dépôt placement

Participation des membres 
au fonds d'administration

Souscription à payer (note 3)

Dû au Fonds commun de placements

Autres cléments du passif

Fonds commun de placements (annexe "A")

Trop-perçu de l'exercice (note 7)

Réserve générale

$ 54,710

836,740 

2,582,706

$ 3,474,156

337,400 

164,230 

139,523 

108,471,617 

25,998 

730,129

$113,343,053

Le C’en ire de Main- 
d'oeuvre du Canada de 
Saint-I Ivacinilîe est J la 
recherche de travailleurs 
pour remplir certains em­
plois dans notre ville et la 
légion. Les intéressésw
n'ont qu'à se presenter au 
Centre de Main-d’oeuv re 
du Canada, situé au 775. 
de 1 .i rue Saint- 
Donimique.

1134 D ié té t ici en ne en 
chef.
1135 Administrateur des 
finances.
2145 Ingcincur d'usine.
3 137 Phvsiothérapeutes.
3139 Aide-familiale.
4111 Stéin>-dactx lo.
4 195 C omniis au serv ice

du personnel.
5135 Vendeur de meu­
bles.
5 135 Vendeur de rou­
lottes.
514 1 Vendeur de produits 

de netiovaee.• w

5|7| Vendeurs 
d'jssu rance.

5 | 75 Vendeur de fonds 
de retraite

Problème no 39Y
8 lettres cachées 

THEME 
Le cheval

******
Lorsque tous les mots ci-d*ssous auront été utilisés horizontalement, verticalement et diagonalement dans la 
grille, il ne vous restera que les lettres servant à relever le MOT-MYSTERE.

affectionambleannéearabe
B

bataillebeaubêtebrun

cavalierchevalchevauxcirquecobcourre
Ddompté

élan

jue étalon 
Ffierfort
H

habileharas
Mmille

monturemors
N

noblenoblesse
Ppalefrenierpattepoilpolo

poneyprairie
Rracerapiderevenurobusterodéorousse
Ssanté

sautsauvageselle
Ttendresse
V

vaillantventvictoirevieux

La réponse du problème précédent: breuvage
3456789 10 II 12 13 14 15

3

4

7

8

10 

I I 

12

13

14

15

R E I F E X 0 T E U E E E P T

E E 0 T U L U L A L N D C E L

S R T E 0 A L A B N I E N A C

T A I P S I F 0 V P N D V 0 R

P V U 0 M S N F A E R E U E M

A 0 A V T 0 A R E E H R E 0 R

L 0 N I A C D R S C R C N V E

E E U E L 6 I S A E T T L E T

F P T B Y L . E V L H U I U N A

R I R E E L A L C R A Q 0 T L

E U H A B L I N E R 0 B R N 0

N T A 0 I A B L T P 0 U I I N

I E N E T R L M E C 0 D S L C

E A R A B E I N A L E I E S E

R 0 B U S T E E M 0 R S L 0 E

6120 Gérant de test jur­
ant.
6121 Cuisinier 

de casse-croûte.
6123 Barmaid.
6125 Serveuses.
6 143 ( oit leur ( se 1 

pour hommes 
6 14 7 C 1 j 1 dieu tics d'en­
fants.
6 149 Bonnes j tout taire.
6 165 Repasseurs j la 
machine.
6 |99 C iarde Je terrain 

de stationnement.
8213 Boulanger.w
N265 C onJuciem de spir­
ale use
S3 I 3 Keglcur-coiiducleur 
de '

machine .1 pantogrjphc. 
8339 Polisseur de tôle 
S353 Débiteurs de bois. 
8355 ( )ij\ l ier à la 

machine à goujons 
8395 Modeleurs de métal 
8533 F lectrie ien 

d'entretien
8533 Réparateurs d'ap­
pareils 

ménagers.
8 55 1 (iraducur. mar­
queur, coupeur

de patrons de lingerie 
S 56 1 Couseuses j la 
machine

(chaussures).
8563 Couturières 
858 I Alignent'de rouesw
8 5 8 1 Mc ca 11 ic i e 11 d e 
camions.
8581 Mécaniciens d'auto­
mobiles.
8581 Installateur

d'équipement d’auto­
mobile.
8 5 84 Mécanicien de 
machines

agricoles et camionsw
8799 Ouvrier d'entretien.

9 5 3 3 M e c .1 n ici e 11 d e 
mat lunes fixes - classe 4. 
9533 ( oiulucteur d'instal­
lation

de refrigeration - classe 
"A". "

I e Service de Main- 
d'oeuv ic Agricole du C an-w
ad a est j la recherche de 
travailleurs pour remplir 
certains emplois, concer­
nant le domaine agricole. 
I es intéresses n'ont qu’à 
sc presenter au Serv ice de 
M am-d'oeuv re A gricole 
du ( Jiiuda. situé dans les 
locaux de la fédération de 
fl IV \. au 1775. de la 
rue Des ( jsc.ides j Saint- 
Hvacinthe. au numéro 
774-9154.
7I8I ()u\ ner agricolew

en general (expérience)
7183 Ouvrier agricole enw.

culture maraîchère - ex­
perience.
7198 1 ueilleurs de fraises.

pamictPacTiorii
1 11 tonne...pour inieiiv vivre?

Gaétan Graveline
Tuiles, prélarts, 

tapis, tapisseries 
et mosaïques.
Vente et posage 
Estimés gratuits

895, rue Laframboise 
Tél. 774-7795

O JF •V- s

-A.
Vrv y %/y»
• X'

620 RUE DUPPÉ BELOEIL 
corn Lo Chasseur 
TEL 467-7771

S/jrry nfci'weMe9 Q.

DENTUROLOGISTE

Fabrication et réparation de prothèses dentaires 
Sur rendez vous

VOYAGE
EXCURSION

19 juillet
Théâtre d'été 
à Mont-Joye 
théâtre, souper et 
autobus compris 
10 août 
Visite du village 
canadien à Rawdon
17 août
Messe à la Tribu des 
Indiens à Pierreville, 
visite du musée 
et tour de bateau 
des Iles de Sorel.
30 août et 7 sept.
Voyage de découverte 
à Terre-Neuve.

27 sept, au 5 oct.
voyage à Nashville, Tenn. 
Festival de musique 
Western et country

Saint-Hyacinthe
tél. 773-0789

Beloeil
tél. 467-4803

Gobrielle Corbeil

VILLE

llxaeinthe. Rosaire Ray­
mond. vice- président. 
C’ovvansv iIlo. Napoléon 
M a c k a \. sec ré taire. 
Beloeil.

Comité Exécutif:
MM. Rosaire Rav­

in o 11 d. .1 . A n 11> 11 1 o 
! amoureux. S.-Denis sur 
Richelieu. G é r a 1 d 
Ci a / e a u 11. Ci r .1 11 b v . 
Grégoire Ci in gras, Bed­
ford.

fin vertu du règlementw
d e régie interne. I e

w

président de l’U nion. 
Monsieur Ci aston Saint- 
Rich. complète le comité
I xécutif.

L es sous-comités:
Il Placements: MM. 

Gilbert Dragon. S. -
II \ aci 111 lie, Na pole on 
Mackav. Beloeil.

2) Immeubles. Comp­
toirs et Sic: MM. François 
Deslandes. Acton Vale. 
Jean-Louis Du fort. Riche­
lieu.

3 ) I résorerie: M me 
Cécile Rhéaume. I racy. 
\I. André I) esc humps. 
Waterloo.

Fn vertu du reglement 
de régie interne, lew
président fait partie auto­
matiquement ties si> 11 s— 
comités.

Rapport sur 
les bestiaux
BOVINS
Comparé à lundi dernier, 
les réceptions de bovins 
depuis l'ouverture sont 
iliis nombreuses. Des 
Tovins de tv pe laitier for­
maient la majeure partie 
des réceptions, l iés peu 
de bouvillons et de taures 
sont offerts en vente. I ne 
bonne demande a prévalu 
pour toutes les catégories 
et le marché est actif. Les 
prix pavés aujourd’hui 
demeurent stables avec les 
prix moyeu de la semaine 
dernière.
BOUVILLONS
A-IK2: NIL 
A-3i*4: NIL 
B s : $45.-46.75 
C 0111c! : 26.30-40.5U 
T A U RES
( Omcl: $30.75-32 7^ 
VACHES 
D-IA-2: $26.-29.
D-3 : 23.-25.75
D-4 : 15.50-22.75
TAUREAUX 
$21.50-31.75 
MAUX
I es réceptions de veaux 
sont moins nombreuses 
comparé à lundi dernier. 
I es veaux de qualité 
movenne et commune t»li­
maient la majeure partie 
des réceptions d'aujourd­
’hui. C omnie demain esi 
congé, la demande est 
modérée avec un marche 
passablement actif. I es 
prix paves aujourd'hui 
sont un peu moins élève 
Bons veaux: 48.-54 
M ov en 38.-45.: ( om- 
niuns: 15.-37.50:

LA PLANCHE 
DE SALUT S.P.M.
La planche S.P.M vous sauvera.
• temps • argent • désagréments//
Fartes votre comptabilité en trois 
fois moins de temps
E lumnoz les erreurs de trans­
cription grace au système 
Une » riture de S P M Llà

U

///r

Inv în.' notre représentent r? £
js on faire fa rie-" m ■■ u n

n i t ri

l".« '

t.- : * "• i* v, iu* i*.* s> atome U»»»'o ntu'o do S P M

--------------------------------------------Titre________

* »• •

{•OSÎ.ji .Tel:__
SYSTEME PROVINCIAL (MONTREAL) LTEE
CP • i 1e postale A Montreal. H3C 2H6
Te» 1 -j t *î i 040-7312

NOMINATION
M. Jérome Croteau, président de Jérome 
Automobiles Ltée est heureux d’annoncer la 
nomination de M. Jacques Gladu comme 
représentant des ventes et invite ses clients, 
amis et la population en général à venir le 
rencontrer

MANIWAKI

5 & 6 ans

10e/.
7-8-9 & 10 ans

LÉVESQUE, BEAUBIEN INC

1395 rue Girouard
Valeurs de placement

ST-HYACINTHE tél. bur.: 774-5354
Gérant: Georges Desrosiers

Représentants: Julien Chicoine, Gilles Chartier, Jean M. Phaneuf



Les Fêtes maskoutaines
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et leurs manifestations
L c s Ivres 

ma \ k ornâmes, < <•//<• 
tinnce, onr permis une lens 
encore a la population de 
Saint-H vacinthc et des 
environs de muni lester 
dans /es rues de la vide et 
de célébrer chai un à sa 
A K on cette /été natif ma/e.

I es a*, tintés e/ébutèrent 
d'abord att.\ (ta/eries 
S a i n t • fl \at t nt lie, /es 
jeudi. vendredi et samedi, 
précédant le S 4 tu in 
/ urent de /a partie I es 
Shamans. / ci/\ Houfiane, 
André Print/\ et ses 
music iens, de même cju'un 
grand défilé de jeunes </ui 
de h le rent en ht< r< le ne.

ha pntruée du J4. /es 
M a s k o u t a i n s \ e 
regroupèrent a la Pftrie 
des anc iens maires futur 
danser et i hanter. I.a 
fournée s 'est terminée par 
des feux d'artifice ce </ut 
/tient fit pue de bien des 
petits.

V.

r

rs S

Boa • *
Natation

Une reprise des activités
de la ligue Richelieu-Yamaska

L.i I u ne K ci: lu n.île
V.

Richelieu^ .im.isk.t déhu- 
tci le 25 juin .i Si -11 il.m e .i 
I.kj n elle .1 p pj nie ni le 
C Ini'» de (*nm petit mn- 
N.’;iunie>ii de Si-I I \ .icmt he 
el ijiii nc poursuivra lout 
Tele jusqu a la finale p» »ur 
les |eu\ du O ne hee.

La I ! l! u e ijiii était com­
posée des ecjiupes de 
C ou a n s\ il le. St -1 ! i la ire. 
St-I I \ aemt lie et Ir.iev. 
compte cette année un 
nouveau venu avec le 
Collège de St -C ésaire

I* I u s i c u rs records 
régionaux devraient être 
a me hures au cours de cet 
été. si fun sc hase sur le 
calibre eéitérai de la nata­

tion qui est eu pleine 
progression partout au 
Quebec et la Région 
Richelieu-^ a mask a ne fait 
pas exception a la règle.

Suivez le 
courant

■ ■
La sécurité en 
embarcations

Nous payons:

9% Dépôt à terme - 3 ans

8Vi% Dépôt à terme - 1 an 

8% + Assurance-vie • Capital Social
Vous pouvez aussi vous informer de nos différents 

plans d épargne, avec une protection d’assurance-vie 
facultative.

Votre capital à votre service.
Voyez un de nos représentants ou communiquez 

avec le bureau:

NOUVELLE ADRESSE:

La Caisse d'Etablissement
Société régie par la loi des Caisses 

d Epargne ef de Crédit

3955 BOUL. LAURIER, 
DOUVILLE J2S 3T6 

TEL. Bureau 774-4783 CASIER POSTAL 491
Institution inscrite à la 

Régie de T Assurance-dépôts du Québec

COMME A
L'HABITUDE

M. J.A. Desfossés

SERA A 
ST-HYACINTHE
JEUDI 10 JUILLET 
Hôtel Ottawa

Bureau Chef — Head Office'

506 est, Boul. St-Joseph, East 
Montréal, Québec H2J 1J9

St-Hyacinthe, Qué 
4.00 à 5.00 p.m.

BRONCHITE CHRONIQUE
Marieville, 28 février 1975.

Depuis longtemps, j’avais et souffrais d’essoufflement à tous les 
hivers. Je toussais en plus, j’avais une bronchite chronique. J’étais allée 
à l’hôpital passer des Rayons-X mais les médecins ne trouvaient rien. 
Les médicaments que je prenais ne faisaient que me soulager mais ne 
me guérissaient pas. Je n’arrivais pas à dormir, la toux m’en empêchait. 
Je ne pouvais marcher non plus l’hiver car très vite j’était essoufflée. Ça 
allait de mal en pis. *

« «■

Par l’entremise des journaux je pouvais lire les témoignages des gens 
qui étaient allés vous voir, ce qui m’incita à aller vous voir. Je dois 
avouer que je ne me reconnais plus maintenant et les gens qui me 
connaissent ont réellement vu un changement radical. Je ne suis plus 
essoufflée, je ne tousse plus, le soir je m’endors en me couchant et je 
peux me promener durant de longues heures sans me sentir oppressée.

Je ne sais comment appeler une telle réussite mais je peux dire que 
je vous recommande à tous ceux qui sont malades.

J’autorise M. Desfossés à publier mon témoignage dans les 
journaux. -

(Signé)
Mme Madeleine Leduc 
588, rue Rolland,
Marieville, P.Q.

Témoin: Rolland Leduc
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L’ECONOMIE
YAMASKA AUTOMOBILE VOUS OFFRE VOS PREMIERS MILLES...

50 GALLONS D’ESSENCE GRATUITS
Avec tout achat d’une voiture ou camion Ford, durant le mois do Juillet, YAMASKA 
AUTOMOBILE, le chef de file des automophiles, vous offre 50 gallons d’essence.

ECONOMISEZ!
sur la qualité MAVERICK

• sur la qualité PINTO

sur la qualité GRANADA

r+

FORD et YAMASKA vous offrent l'économie 

et beaucoup de qualité en plus....

Venez remplir un bon de participation qui vous rendra 
éligiblo au tirage d’une bicyclette CCM, Torino 10 
vitesses.

YAMASKA AUTOMOBILE • LE CHEF DE FILE!

ucimasko
A I TTrtMnUM I? I\irAUTOMOBILE INC.

:{()() 5 K T K DK,SS A l [.LES 774-6491 (MIL. H61-5028)
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L'Auberge des Seigneurs entr'ouvre ses portes
» » ' î*

Les ouvriers sont à 
mettre lu dernière mu in ù 
lu décoru lion et ù I* instal­
lation des services ù l'Au­
berge des Seigneurs qui 
doit être officiellement ou­
verte û lu fin du mois 
d'août. Lntre temps, les 
administrateurs ont décidé 
d'ouvrir lu salle à mancer 
et de mettre en disponihi- 
1 i t é plusieurs des 
chambres qui sont. île 
toutes manières, prêtes .i 
recevoir la clientèle.

Sise en bordure de l'au­
toroute. à la sortie de 
Sa i lit-H \ acini he. l'A li­
bérée des Seiiincurs \ icnt

c c

remplir un \ ide important 
dans les ser\iccs que 
Saint-1 !vaemthe av aient a 
offrir aux visiteurs et aux 
organismes locaux. Il

Km

s'agit en fait d’un super­
motel. capable d'oflrir une 
excellente cuisine east ion-

Km

omique et disposant de h 
salles île réception pou­
vant accueillir de 5 a 225 
personnes.

Des 100 chambres qui 
seront disponibles even­
tuellement. lMI sont mun­
ies de deux lits doubles et 
les 10 autres peuvent scr- 
v ir de suite, le cas échéant.

L ne boutique qui ser­
vira en même temps de 
“dépannoui" a été louée .1 
un concessionnaile et sera 
sûrement appréciée vies

voyageurs. La salle a 
manger et le bar s'ouvrir­
ont sur une terrasse, en 
bordure de la piscine sur 
laquelle donneront égale­
ment quelques chambres 
du rez-de-chaussée.

M. Ci illcs Lariv jere. dir­
ecteur de l'An herse. a 
précisé que fenlreprise 
cmploverait environ b() 
person lies, don t une 
bonne cinquantaine seront 
recrutées dans la ré su>11

Km

l ne chose est particu­
liérement remarquable, et 
c'est la jeunesse du per­
son 11 cl ad 1111111st ra t i !.
I )epuis \f I ai iv 1ère. qui 
11‘en compte pas moins (% 
ans il* ex péri en ce dans 
l ad m 111 ist ratn >n il* hôtel­
lerie. jusqu'au C hcf M 
Alain I eblanc. eu passant 
par Mlle Dxan ( hevrier 
qui nous .1 tait v isiter I* \ 11- 
beree. tous semblent .1 la 
lois jeunes cl très comp­
étents.

I ne des spécialités 
qu'oii se propose d'offrir, 
presqu'â I*.innée longue, 
est le marcassin, que le 
C h e I A I a 111 I e b I a 11 c 
apprête selon une recette 
dont il a le secret

I nterrogé quant aux tai­
sons qui ont milité en 
faveur du choix du nom. 
M. lariv ici e nous ap­
prend que fi m s'est inspiré 
il 11 tait q u e Saint-

llvacinthc fut. à l'orisinc
• w

une seigneurie et que c'est 
en hommasc aux omîmes

c c

de l'endroit que l'on a 
choisi le nom. D'ailleurs 
les salles porteront les 
noms de differents scie-v
nours du lieu par besoin 
l!‘identification à la lésion 
et aussi, beaucoup, pour 
que les Maskoulains s'\ 
sentent clic/ eux.

Les décorateurs ont 
pour leur part voulu insis- 
I e 1 sur I' a 111 b i a u c e 
chaleureuse et accueil­
lante qui doit être la mar­
que de l'endroit. I es tapis 
ne si .m pas sans rappeler 
des ouvrases de lacune 
artisanale, en maints en­
droits. et les murs, ou al­
ternent le stuc et le bois 
naturel bien utilise, diMi­
ll e 11 1 une to u c h e 
d’élé nance discrète .1 l'en-

v.

semble.
11 sera possible d'en jug- 

ci dès la fin de l'été quand 
l’A uber ne ouvrira ses

v.

portes poui de bon. Mais 
ce qui a été lait jusqu’à 
maintenant permet déjà 
de conclure a une réussite.

I es proprietaires de 
l’\ libérée des Scienciirs

c» w

auiaient d'ailleurs ('inten­
tion. vie pousser plus loin 
l'expérience cl eux Gager­
aient de multiplier ces 
éta bl issements. tonnant 
ainsi une cliaine d’hôicl-

lene vraiment québécoise: 
c'est donc une tournure 
particulièrement encoura­
geante que prend l'entre­
prise. d'autant plus que 
ses débuts avaient été par­

tie uliéiement incertains.
C ‘est désormais chose 

acquise: lorsque les Mas- 
koutaiiis voudront fêter 
un événement important, 
en famille et en groupe. ils

n’auront plus à s'expat­
rier...

I.a v iIle de I oronto aur­
ait en von é des camion­
neurs pour faire le tour 
des parcs de plusieurs

villes du Quebec où eur­
ent lieu les célébrations de 
la Saint-Jean, afin de 
recueillir les canettes de 
bière vides. A la veille de 
la fête du Canada, qu'on

doit célébrer en ce pays, 
là-bas. on se prépare sinon 
à s'amuser autant que les 
Québécois, du moins à 
laisser croire, après, qu'on 
a bien fêté...
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ÛPB

^pignnira
sw
%*T'

x. ****•**$

mm

m .

ïi
T y

***** *3*#* •;*.>$ **

.........m..... .

«T*wSRÜt v

:;.v >•-
■ • rvs ./»• • 1 ■ *

V. - >-r -V.* . >Z .V **- v " 
. • • ’ y \Y..... • ......*-• v '

r,
t

•4r'MiXNMM

es abords de I auberge témoignent encore des travaux en cours. On approche cependant du point final alors qu'on se prépare à ouvrit 

officiellement les portes à la fin du mois d'août
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Le bar, où les convives aimeront peut-être proliMiger la coinersation. s’ouv re sur une terrasse au bord de la piscine.
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Ouverte pour ce qu’on considère comme une période de rodage la salle à mangera déjà commencé 
un ucs. en proposant un menu susceptible de satisfaction les plus exigeants des gourmets.

a accueillir des

c.;;;

S à

xi-VT'

Le Chef Alain Leblanc, qui règne sur une cuisine rutilante, mijote sûrement des petits 
plais ’bien fignolés pour les hôtes de l'Auberge.
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2e remise 
officielle de 
diplômes en 
sauvetage

Académie de Sauvetage 
du Québec u.c. tenait son 
assemblée eé né ta le .111-

w

1111 cl le .m C eut re I m- 
maculéc ( onception. On 
procéda entre autres 
choses à l'élection des 
membres du conseil d'ad­
ministration pour l'année 
IU75-70. Les personnes 
suivantes furent élues: 
Président: Monsieur
(i cornes Malotiin: Vice-w
président: Monsieur Jean 
G i a ss o 11 : S c ere l a i re­
trésorier: Madame Moni­
que 11 ascoat-C liaput: Dir­
ecteurs: Monsieur Michel 
A rcand. Monsieur Mario- 
1 ra ny oi s D es roc h es. 
Mademoiselle Diane 
Lefebvre. Monsieur Denis 
Serv a 11t.

La deuxième Remise 
Officielle de Diplômes en 
S a u v c t a u e P n Mes s i o n n elw
de l'A.S.Q. eut lieu à celle 
occasion. Soulignons en

Km

passant que le diplôme de 
Sauveteur Professionnel 
est la plus haute qualifica­
tion en sauvetage qu'un 
candidat peut se voir att­
ribuer. Plusieurs candidats 
se sont vu remettre un tel, 
diplôme. Deux d'entre 
eux. Hélène Bouchard et 
Michel Arcand se sont 
particulièrement distin­
gués. leur diplôme portant 
la mention tant convoitée 
d e M A i T R \i - 
SAUVE! EUR.

La fluoration des eaux 
de consommation

Un débat public s’est engagé, il y a plusieurs 
années, sur les avantages ou les inconvénients de la 
fluoration des eaux de consommation comme mesures 
de prévention dans le domaine de la santé publique.

S'appuyant sur les opinions, études, analyses et 
statistiques d’innombrables organismes scientifiques et 
professionnels qui recommandent la fluoration des 
eaux de consommation comme mesure de santé 
publique, comme l'Organisation mondiale de la santé, 
et presque tous les organismes compétents et respon­
sables, tant aux Etats-Unis qu'au Canada, le ministre 
des Affaires sociales, M. Claude Forget, a acquis la 
conviction que la fluoration est un instrument puissant 
de lutte contre la carie dentaire, que cette mesure a 
une efficacité incomparablement plus grande que toute 
autre, que cette mesure ne comporte aucun danger 
démontrable ou imaginable, et impressionné par l’ap­
pui sans réserve des organismes professionnels comp­
étents il a présenté à l’Assemblée nationale et fait 
adopter par la presque totalité des députés un projet 
de loi favorisant la fluoration obligatoire des eaux de 
consommation.

Voici* quelques oxtraits du discours de deuxième 
lecture du ministre Forgot sur ce sujet:

“Aucune politique de santé digne de ce nom ne 
peut se permettre d écarter les mesures préventives; il 
n'en va pas • autrement pour une politique de santé 
dentaire et cela est particulièrement vrai lorsque nous 
disposons d’un instrument de prévention aussi efficace 
que la fluoration.’’

“Je pourrais ”, disait-il, “citer au long le résultat 
d'analyses comparatives sur la santé dentaire des 
adolescents et des adultes dans des villes compara­
bles, les unes ayant de l'eau de consommation fluorée, 
les autres, non. Des références précises se trouvent 
reproduites dans le dossier technique sur la fluoration 
publiée en 1974 par le ministère des Affaires sociales. 
Ces analyses révèlent une diminution de 60% ou plus 
de l’incidence de la carie dentaire chez les personnes 
qui sont nées et ont vécu toute leur vie dans les villes 
où l’eau est fluorée.”

“Fait plus important encore, l'argumentation sur 
l’efficacité du fluor n’est pas basée seulement sur une 
démonstration statistique. En effet, la biochimie nous 
permet de comprendre le rôle des fluorures dans la 
physiologie humaine et, par conséquent, elle nous 
permet d'expliquer pourquoi et comment le fluor joue

par

Fernand Cornellier

député du comté de

Saint-Hyacinthe, à 
l'Assemblée nationale

L'•

le rôle que les données statistiques nous poussent 
irrésistiblement à lui prêter.’’

“Après 40 ans d'études, pourquoi le Québec 
hésiterait-il plus longtemps alors qu'il peut prévenir la 
carie dentaire dont souffrent 80% de ses enfants à 5 
ans, et qui fait tellement de ravages qu’à 1 9 ans un 
jeune Québécois a, en moyenne, 50% des dents 
cariées, obturées ou extraites?*’

'Certains ont prétendu relier le fluor à certaines 
maladies. Ainsi, on prétend que la fluoration cause le 
cancer. Il y a en effet, une analogie entre les deux, 
mais ce n’est pas celle que l’on pense. La célèbre 
clinique Mayo de Rochester a plutôt utilisé les fluorures 
à forte dose pour retarder cette maladie lorsqu’elle 
s’attaquait aux tissus osseux. On soulève également le 
cas de certaines personnes qui seraient allergiques au 
fluor. Une étude de ce dossier a été faite par 
l’American Academy of Allergy. Selon les experts qui 
ont passé en revue tous les cas rapportés, aucun ne 
pouvait confirmer l’allergie aux fluorures. À cet égard, 
on n’a remarqué, dans les régions “fluorées”, aucune 
incidence plus marquée d’allergies qui puisse réfléter 
une réaction aux concentrations en fluor même plus 
fortes que celles que nous préconisons.”

“Dans le cadre d'une politique globale de santé 
dentaire, la fluoration figure au premier rang des 
moyens de prévention, c’est le plus fiable et le plus 
économique de tous.”

Fidèle à un de ses objectifs prioritaires qui est 
l'amélioration de la qualité de la vie des Québécois, le 
gouvernement, en se dotant de cet instrument nouveau 
et efficace qu'est la fluoration, démontre une fois de 
plus qu’il se soucie de la santé et du bien-être de tous 
les Québécois.

7
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£E3
Dernière rencontre
à l'AFEAS S.-Denis

L c lc rc le All *. A S d e 
Saint-Denis profita de 
l’assemblée de juin, der­
nière rencontre avant les 
\acances estivales, pour 
élire son nouveau conseil.

Après avoir souhaité la 
bienvenue aux dames. 
Mme Mariette Leblanc, 
président, parla du départ 
de la présidente générale. 
M me A/ilda Marchand.

Par la suite, la lecture 
du procès verbal et des 
eom m unie) nés fut rendue 
par la secrétaire. Mme 
Yolande Lajoie.

Aux Arts Mcnasers.w
Mme Lise Bousquet, don- 
n a u U a p e r ^ u d u 
programme du I estival 
culturel qui aura lieu à 
Saint-Denis du S au 17 
août. Les daines in­
téressées à fabriquer des 
costumes dans les années 
IS75 à |9lt) pour le défilé 
de modes sont les bien­
venues. Aussi, tous les 
membres qui auront des 
pièces d’artisanats a ex­
poser sont priés de donner 
leur nom a Mmes Lise 
B o u s q u e t . Ni e o I e 
1 rudeau. Ci incite Ci ravel 
et les dames du conseil.

Les prix des travaux du 
mois furent remportés par 
Mmes Nicole 1 rudeau et 
Ginette Ci ravel.

Mme Micheline Bous­
quet s’en va encore en 
voyage, four les daines 
intéressées à la suiv re, elle 
se dirige vers Ci tanin. 
Une visite à la Coopéra­
tive de Ci ran by av ec une 
dégustation des produits

laitiers, ensuite une Indus­
trie de robe. La Boulan­
gerie. une Manufacture de 
Carpets et tapis. l’Hôtel de 
Ville et bien d’autres sont 
au programme. Le tout se 
terminera au Théâtre de 
Marjolaine. Le départ 
aura lieu le mercredi 23 
juillet à 7li.30 Pour plu 
d’informations, commun­
iquer avec Micheline a 
7N7-5730. Date limite de 
réservation: 14 juillet.

M ni e I* r a n s* o i s e
V i ü e a il t. a u c o m i t é%»
d’éducations, donna un 
résumé îles discussions de 
l’année.

Avant de passer aux 
élections, la Présidente. 
Mme Mariette Leblanc 
remercia chaque membre 
du conseil pour le travail 
qu’elles ont exécuté dur­
ant fa n née.

Les prix de présence ont 
été accordés a Mmes Ber­
nadette Leblanc et Aline 
Cicoflrion.

Le nouveau comité se 
compose de Mme Mar­
iette Leblanc, réélue 
présidente. Mme Lise 
Bousquet, vice-présidente. 
I urent élues au secteur 
no. 1. Mme Lise Desro­
siers: no. 2. Mme Geor­
gette Jussaume: no. 3. 
Mme Jacqueline Jalbcrt; 
no. 4. Mme Micheline 
Bousquet: no. 5. Mme An­
ita St-Michel.

Félicitations à toutes ces 
dames.

Bonnes vacances a tous 
et à fan prochain.

Courrier de Saint-Hugues
ORDINATION

M. Réal Lanoix a été
Ilueues à cette occasion.

. . . .... C’est autour du feu de la
* V • * | * / > * V • X ' Saint-Jean, au son de la
a I egl.se Saint- ean-IWo nuisi se clôtura
de Surd. Le lendemain. ccUe Merveilleuse soirée.
I abbe Lanoix célébra sa *. •
première messe à l’église
de Saint-H ligues, entouré ** r ^ ^ ^
de ses parents et de FLRMIÉRES 

plusieurs amis. Lhi magni- On/e dames du cercle 
tique banquet fut servi à des Fermières partici- 
la salle de Saint-Hugues â pèrent au congrès des cer- 
eette occasion. Réaf Lan- clés de la Fédération no 9,

â Saint-Pie. Le cercle de 
Saint-H ligues avait en­
voyé quelques travaux 
pour l’Exposition inter- 

C’est en très grand cercle. A la fin de cette 
nombre que les citoyens journée, Mlle Marie Jolin- 
de Saint-Hugues partici- son, découverte de féniis- 
pérent au fête de la Saint- sion Yoland Guérard. 
Jean la semaine dernière, donna un mini-récital. 
Un défilé de chars allégor- Celle-ci fut chaleureuse- 
iques fut organisé par le ment applaudie par les 
comité de Loisirs de Saint- congressistes.

oix poursuivra son anima­
tion â Sorel.

LA SAINT-JEAN

LA VILLA DE 
LA PROVIDENCE

Résidence pour personnes âgées
(Nursing Horn#)

1235, nie S.-Pieire, La Provident
Co. Soint-Hyocintho

773-1466 -- 773-1089

Denise StFPierre
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VENTE
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Portrait de "Julie 
par Marcel Dubé

vv LS

“Le bonheur, madame, 
cost du chagrin qui se 
repose..." (Léo Ferré) 

“Julie est un nom rem­
pli de grâce et de jeunesse 
qui m'a d'abord inspiré un 
personnage. puis une 
oeuvre théâtrale, de dire 
Marcel Dubé*.
“Dans cette pièce que 

j'aurais voulue très “jolie*' 
au point de départ. Julie 
est cette âme limpide, ce 
corps ravissant, ce regard 
vivant, sensible, étoilé 
évolue en toute pureté au 
milieu d'êtres équivoques 
en conflit avec eux-mêmes 
et avec leurs proches.

“Venue d'un petit pays 
perdu de la Ciaspésie. elle 
porte en elle le grand soui­
lle de la mer. les soleils 
des étés des jeunes filles 
en fleurs, les rêves secrets 
des êtres lucides et prudes 
et qui ne trichent pas avec 
leurs sentiments.

“J’ai été. dès les 
premières pages, tenté de

faire vivre ma Julie au 
sein d'un monde unique­
ment fait de beauté. Mais 
j'ai pressenti très vile que 
mon entreprise se noierait 
inévitablement dans l'eau 
de rose et me suis rappelé 
cette parole de Gide, je 
crois, “le bien ne compose 
pas."

*#le me suis alors tourné 
du côté des autres person­
nages et j'ai fait surgir 
d'eux les ombres qui les 
habitaient, les conflits qui 
pouvaient les opposer et 
transformer une situation 
translucide en un petit 
carroussel où tournent les 
passions et les désirs trou­
bles.

“Au milieu des rites, 
poursuit-il. se sont glissés 
des romances provisoires, 
des chagrins adoucis par 
la beauté de la nature et 
des émotions difficiles â 
contenir.

“Personne n'aborde aux 
rives du bonheur ou j'aur­

ais aimé conduire mes 
personnages. Seule Julie y 
parviendra un jour, je 
crois. Mais serait-ce un 
vrai bonheur ou le fruit 
d'un rêve, d'un de ces 
rêves que l'on fait, cer­
taines belles nuits d'été où 
fon entend dans l'ombre 
ou sous la clarté lunaire, 
des voix feutrées qui nous 
appellent avec douceur?...

“Dites-moi. spectateurs. 
Ludovic et Julie ont-ils 
seulement connu l'illusion 
d'un amour impossible â 
atteindre?"

Toute la population est 
invitée â ne pas manquer 
cette pièce de théâtre qui 
met en vedette Andrée 
Lachapelle et d'autres 
comédiens québécois tout 
au cours de l'été au 
Bateau-Théâtre de
l'Escale, â Saint-Marc sur 
Richelieu. •
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Le Festival culturel de 
Saint-Ours se déroulera
les 4. 5 et 6 juillet, â 
Saint-Ours-siir- R ichelicu. 
Toute la population de 
Sainl-H vacini lie et celle 
des environs est invitée â 
participer â ces trois
journées de divertisse­
ments pour tous les goûts.

En plus d'avoir la 
chance de rencontrer 
plusieurs artisans du
comté de Richelieu dans 
le cadre d'une cran de ex-w

position. les visiteurs
pourront assister â dif­
férents spectacles.

Le samedi 5 juillet, â 
seize heures. l'Harmonie

cl. grand lauréat les cinq 
dernières années des con­
cours provinciaux, don­
nera un concert sur le ter­
rain des loisirs. Plus tard, 
soit à 19 heures, il \ aura 
spectacle par l'orchestre 
Tohaeo K at/en Jammers.w*

Le dimanche 6 juillet, 
une messe sera célébrée a 
on/e heures à l'édisc de 
Saint-Ours, suivie d'un 
eyelet lion dont le départ 
est prévue â 14 heures, de 
l'école Pierre de Saint- 
Ours.

En soirée, soit â 201î.3U. 
la pièce de théâtre de 
Michel Tremblay “Les 
Belles-Soeurs" sera

siale par des étudiants de 
la Polwalente Fernand 
L cfobvre de Sorcl.

Une vente de plaquette 
souvenir se tiendra â 21 
heures, le vendredi 4 juil­
let. durant l'exposition ar­
tisanale. Plusieurs artisans 
ainsi que les dames de 
l'AFEAS offriront des 
démonstrations de tissage, 
de poterie, de sculpture 
sur bois et de céramique. 
Il y aura aussi une vente 
de billets pour le tirage 
d'une sculpture de Roger 
Péloquin. qui aura lieu â 
I0h.30. le dimanche 6 juil­
let. Bienv enue â tous!
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Activités culturelles 
en cours...

Los promoteurs de spectacle de toutes sortes sont 
Invités à profiter de cet espace en composant le 
numéro 773-6028, au cours de la journée du 
vendredi qui précède chaque parution, pour nous 
faire part de leurs activités.

De plus, l’équipe de rédaction sera heureuse de 
publier les textes d’information et les critiques de 
spectacles, en autant que ceux-ci seront apportés à 
temps au journal.

Voici la liste des activités qui auront lieu 
prochainement dans la Région de Saint-Hyacinthe et 
à l’extérieur, auxquelles le public est cordialement 
invité.

THÉÂTRE

Une nouvelle pièce 
de l’auteur québécois 
Marcel Dubé, "L’été 
s’appelle Julie ", pren­
dra l’affiche du 24 juin 
au 31 août au Bateau- 
Théâtre d’été l’Escale, 
de Saint- 
Marc-sur-Richelieu.

EXPOSITIONS

Les oeuvres 
récentes de Gaston 
Petit sont exposés jus­
qu'au 7 juillet, à la 
Galerie d’Art les Deux

B, de Saint-Antoine sur 
Richelieu.

Exposition arti­
sanale à Saint-Charles 
sur Richelieu, le 6 juil­
let, à l'occasion de la 
fête champêtre, dix­
ième anniversaire.

SPECTACLE

Récital de Lucien 
Hétu les 5 et 6 juillet à 
21 heures; et théâtre 
avec “Du vent dans 
les Branches de Sassa­
fras", los 11, 12 et 13 
juillet, au Théâtre 
d’Été de Saint- 
Ours-sur-Richelieu.

Chant'août veut aider 
les talents québécois

Un été qui s'appellera Julie
A boni du bateau L'Essaie à Sainr-Marc-sur*Richelieu, les comédiens \fichcl Dumont, 
Andrée Lachapelle. Georges Grott/.x cl Dorothée Hern nain jouent ht nouvelle pièce du 
Québécois Marcel Dubé. intitulée “L'été s'appelle d u/ie". Cette piece sera à l'ai fiche 
durant toute la période estivale.

Festival culturel de Saint-Ours

Tous les chanteurs et 
musiciens du Québec sont 
invités â participer â 
C hant'août qui veut offrir 
la chance â tous les talents 
québécois de se faire con­
naître et qui sait, d'amor­
cer une carrière dans le 
domaine de la chanson au 
Q ué bec.

Le Festival de la chan­
son québécoise, qui se 
tiendra du 10 au 17 août 
1975. a entre autres pour 
mandai d'identifier la 
relève qui succédera aux 
vedettes de l'heure.

Quoi de mieux alors 
que d'offrir aux talents 
méconnus de tous les 
coins du Québec, la possi­
bilité de présenter leur 
spectacle sur l'une ou 
l'autre des scènes de la 
CHANT'AOUT!

A la C HANT'AOUT. il 
y aura la le grand public, 
les artistes populaires du 
monde de la chanson, en­
fin, tous les gens engagés 
dans l'industrie du disque 
et du spectacle au Québec.

Les futurs profession­
nels se doivent d'entrer en 
communication avant le 7 
juillet avec les responsa­
bles de la ( H AN-

T'A OUT.
C eux qui seront inv ités 

â montrer leur savoir-faire 
au cours de celle manifes­
tation seront sélectionnés 
selon les modalités sui­
vantes:

- 45rr des participants 
seront choisis sur recomm- 
n a dation d'or sia n is mesw
culturels, dans les régionsw
administratives du Qué­
bec:

- 30G de la relève se 
sera directement inscrite 
auprès des responsables 
de la CHANT'AOUT. 
d'ici le 7 juillet â l'adresse 
suivante: Le C HAN- 
T ' A O U T , 3 8 5 est. 
Ci ran de-A liée. Q ué bec 4 
(Tel: 643-3135)

25*7 des candidats ser­
ont sélectionnés parmi les 
finalistes de trois concours 
de la chanson tenus au 
Québec cette année, soit 
LE FESTIVAL DE LA 
C II A N S O N DE 
G R A N B V, DECOU­
VERTES '75. et L'ES­
CARCELLE DE QUE­
BEC'.

La C HANT'AOUT as­
sumera les frais de séjour 
des participants.
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Danse continuelle ORCHESTRE “LES EXPLOSION"

ST-HUGUES
Prop. Constant Simoneau, Burt Guillemette

Pour réservations: tél: 794-2765

Nous avons 
des Rabbits 

“AUTOMATIQUES
\

Le Rabbit de Volkswagen est disponible avec une boîte de vitesses 
entièrement automatique offerte en option. Venez découvrir 

le plaisir que vous aurez au volant de cette voiture.
Faites un essai sur route avec le RABBIT AUTOMATIQUE.

kbit

fTI:

®ra
De quoi vous remonter le moral

AUTOMOBILES F.M. mc
Concessionnaire autorisé - Volkswagen 

Vente - Service - Pièce 
335 Brunette, St-Joseph 

St-Hyacinthe Tél: 773-9643

de Calixa-Lavalléc de Sor- présentée â la salle parois-

CINE-PARC
SAINT-PIE

• SOYEZ CONFORTABLES CHEZ VOUS
• DORMEZ DANS UNE PIECE FRAICHE
• MUNISSEZ-VOUS D'UN CLIMATISEUR

VEN. A JEU. 4-5-6-7-8-9-10 JUIl.

DOMINIQUE 
MICHEL

4
iLc?-

U

h-

5,000 BTU

e b

PRIX A PARTIR DE

GARANTI 1 AN PIECES ET SERVICE 

5 ANS COMPRESSEURS

PLUS DE 20 MODELES EN MAGASIN

AVENTURES 
DUNE
JEUNE VEUVE
-m... ROGER FOURNIER

ou» ppowotr • «o»» oufutf'i • atni c**o*» • tkon ouao<»
1)0*11 VIUIMIUWI • *1*1 MlAfcO • aiNOI) Mâ.UAU
bINit oaoui» • jl*i. Mâtto*
• • M KKM'.-HCUjO) C • -rfw.H U4ft(|, ItM »,.<

2* filmcn coukwi

ALLELUIA DEFIE 
L'OUEST,

!

«J

8,000 BTU

12,000 BTU

SPECIALISTE EN CLIMATISATION

• RESIDENTIELLE
• COMMERCIALE
• INDUSTRIELLE

TaraHèle à la piste Internationale Sanair’ 
NOUVELLE ADMINISTRATION 1920, DES CASCADES

(1974) Lté.
TEL: 774-5387

167383



Activités du Théâtre 
d'été de Saint-Ours
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"Les saisons 
de la

Mentions spéciales
mer

Le Théâtre d'été de St- 
Ours annonce les activités 
de sa saison estivale. De ce 
fait, le directeur artistique, 
Yves Nolin, assure aux 
visiteurs* une animation 
différente remplie de nou­
veautés agréables.

Samedi soir à 20h.30 sc 
tiendra l’ouverture d'une 
splendide boutique d'arti­
sanat et du nouveau petit 
ca fé- terrasse réce m m e nt 
aménagé par la direction 
du théâtre elle-même...

La semaine suivante, 
soit le vendredi 4 juillet il 
v aura vernissage des 
tapisseries “Environne­
ments" de Paulette Marie 
Sauvé qui viennent de 
remporter un succès in­
comparable à la Société 
des Artistes Professionnels 
du Québec et à la Galerie 
Signal de Montréal. Vous 
apprécierez cette nom elle 
conception d'art contem­
porain et vous aurez lies 
sensations au contact de 
cette matière.

Samedi et dimanche... 
les 5 et 6 juillet. Lucien 
Hé tu offrira un concert 
récital. Ce plus grand v en­
deur de disques au Qué­
bec viendra donner un 
tour de chant en plus d'in­
terpréter de magnifiques 
pièces du grand répertoire 
classique, semi-classique, 
et populaire.

Les II. 12. 13. le
Théâtre du Bourg. dirigés. w

parGuv Bélanger, présen­
tera “Du vent dans les 
bronches de Sassafras." 
par René de Olbadia. 
dans une mise en scène 
géniale du directeur unis- 
tique.

Le vendredi 18 à 20h. 
30 se tiendra le vernissage 
des oeuvres de Bernard 
Morisset. Il fut en contact 
avec des célébrités telles 
que Bord u as. Ri ope Ile. 
etc... Aujourd'hui. il 
travaille au sein de son 
atelier d'ensemblier en 
décoration intérieure avec 
Madeleine Arbou r.

Samedi 26 juillet à 21 
heures. L'Equipe. la 
troupe de danse classique 
de Montréal fondée 
depuis quelques années, 
viendra offrir un éventail 
de pièces de leur réper­
toire sous la direction arti­
stique de Thérèse Ménard 
et de Yves Nolin.

Le premier août, le ver­
nissage de photographies

artistiques avec un groupe 
de 4 exposants est au 
programme.

Le samedi et dimanche 
2 et 3 août, spectacle Hori­
zon 75: groupe de quatre 
musiciens qui offriront de 
la musique underground.

Vendredi, samedi et 
dimanche les 8. 9. 10 août, 
à 21 heures. Soirée 
Barbeau-Tremblay avec le 
Théâtre du Bourg: direc­
tion artistique et mise en 
scène de Guv Bélanger:•* t
au programme: Solange et 
Goglu de Barbeau. “En 
pièces détachées" de 
Micliel Tremblay.

Le vendredi 15 août à 
20h.30. vernissage de 
toiles avec les exposants 
Louise Pépin et Louise 
Boileau, deux jeunes et 
talentueuses artistes du 
Q ué bec.

Le samedi 16 à 21 
heures, spectacle fantasti­
que pour la troupe Entre- 
Six de Montréal dirigée 
par le grand Lawrence 
Gradus. ex-soliste et 
chorégraphe de la com­
pagnie les Grands Ballets 
Canadiens.

Samedi et dimanche les 
30 et 31. le Théâtre d'été 
de Si-Ours organise une 
foire artisanale réunissant 
des artisans de la région- 
sud de Montréal. La galer­
ie du Théâtre sera ouverte 
de 10 à 22 lires.

La direction du théâtre 
invite la population à ven­
ir se divertir dans le rangw
sud du ruisseau à Saint- 
Ours. Pour de plus amples 
informations. signalez 
785-2732 ou 785-2053.

Bienvenue à tous.
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LES SAISONS DU LA 
MLR, par Monique Cotti- 
veau, aux /: dirions LlDES, 
IV5. I?6 pages S 4. 9S. 
Collection du Goéland.

Après avoir publié il y a 
quelques mois le premier 
volume de la Collection 
du Goéland, intitulé Le 
garçon au cerf’ volant, 
Monique Corriveau
présente aujourd'hui un 
deuxième roman pour la 
jeunesse dans la même 
collection. Ce roman inti­
tulé Les saisons de la nier 
vient de paraître aux Edi­
tions L ides.

Magnifiquement il­
lustré en couleurs par 
Louise Mot lié. qui avait 
aussi fait les illustrations 
pour l e garçon au cerf- 
volant, Les saisons de la 
nier raconte l'histoire îles 
enfants McGuire pendant 
quatre saisons vécues au 
rvthme de la mer. dans le 
décor d'une petite île. au 
large de I erre-Neuve. Les 
héros: Marie-L.ou. petite 
fille tendre et fière. et 
David, adolescent imp­
étueux.

Quel danger menace la 
grande maison de la col­
line? Où Pierrot, le gros 
chien noir, est-il disparu? 
Autour de David et 
Marie-Lou gravitent desw
gens chaleureux, des par­
ents éclairés. pleins 
d'humour, des cousins de 
Saint-Jean, des pécheurs 
des grands bancs, comme

Au théâtre d été de S.-Ours
Lucien fient sera en vedette à l'ouverture du Theatre 
d h te de Saint-Ours les 5 et ft fia Uct. A c \r?us le signe du 
Bélier. Lucien Hétu a débuté à l'âge de 15 ans a la radio 
comme chanteur. Depuis. d a voyagé de par le monde 
pour donner des spectacles et continuer ses études 
musicales. // a fait Paris. Londres, la Suisse, le .1 upon, la 
Belgique, etc. Il est le plus grand vendeur de disques au 
Canada. Jusqu'à maintenant, il a vendu plus de deux 
millions de microsillons. Marié, il a un ga>\ on. Daniel, 
qui se fait connaître également dans le domaine musical 
au Quebec. Le spectacle de cet organisme, chanteur et 
compositeur est un événement à ne pas manquer. Bienven­
ue à tous!

TOUS LES PLAISIRS 
DE L’ÉTÉ

à la portée de tous
Golf, tennis, ski nauti­
que, natation — lac ou 
piscine chauffée — 
voile, canotage, pêche, 
marche, télésiège pan­
oramique
Semaines à eomppcr de $126 

en pension complète

Délicieuse cuisine française

LodqC^
Mont-Tremblant, P.Q. 

JOT 1ZO.
Tél. (819) 425-271 1 

Mtl. 861-6165.

Postez ce coupon 
pour dépliant gratuit 

Nom 
Adresse

COMMENÇANT VENDREDI LE 4 JUILLET

18 ANS
AdultesUNANIMITE!
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sur semaine un# saule roprésentation 7.1 S 
samadi 6.1 S Dintancho continuai dès 2.00

domièro représentation compléta 
samedi 6.00 dimanche 7.20

le vieil Angus, tin Ecossaisw
au passé mystérieux, et 
failli Torn, chef de famille 
à quatorze ans.

Ce livre est un docu­
ment précis et poétique 
sur une région trop peu 
connue, et la tranche de 
vie d'une famille d'origine 
irlandaise vers 1910. À 
travers les épreuves, la 
tempête, la solitude, l'ami­
tié. les jeunes héros vivent 
les problèmes de tous les 
temps et parviennent à 
maturité.

Monique Corriveau est 
un écrivain dont la valeur 
a été consacrée par les 
nombreux prix qui lui ont 
été décernés. Elle écrit 
pour la jeunesse, et pour 
la jeunesse de tous les 
pays. Ses livres ont une 
saveur d'universalité qui 
s'explique par un goût de 
la découverte et des con­
naissances peu communes. 
Les jeunes v reconnaîtront 
l'ouverture d'esprit, l'ima­
gination débordante et la 
fraîcheur des sentiments 
qui font les 
écriv a ins.

L'Académie de Musi­
que du Québec, ayant 
pour but de stimuler l'en­
seignement de l'art musi­
cal dans le secteur privé, 
en é t a h I i s s a n t des 
programmes et en insti­
tuant des examens, a tenu 
récemment une session 
d'examens dans la ville de 
Saint-Hyacinthe.

Les jeunes musiciens 
suivants ont remporté des

mentions spéciales, 
s'agit de Nathalie Arel.w
Svlvain Campbell. Alain 
Cloutier. Isabelle L. ;i li­
berté. Marie-Lrance Lali- 
berté. Denise C'hoinière. 
Chantal Delisle. Luc L.ali­
berté. Christian Robert. 
Alan Rousseau. Edith 
B e a tt r e g a r d. Ri c h a r d 
Eli butte. Lyne Lapointe. 
Olivier Phaneuf. Nathalie 

1 ousignant et Lise Tremb- 
lav. élèves de Mlle Made-

Ici ne Arel.

D'autres élèves de 
l'Ecole de Musique 
Présentation de Marie ont 
aussi remporté des men­
tions spéciales. Ce sont 
M a rie-A ndrée Blanchet. 
Jean Cloutier. Nicole 
Dore. Louise Lauzon. 
Jacinthe Letendre. Manon 
Lorange. Mireille Mar­
chand. Johanne M clam,*on 
et Hélène Moreau.

grands

AUBfRGE

BERTRANDINN

VEDETTE
A COMPTER DU 2 JUILLET 

MERCREDI AU SAMEDI SOIR

BENNY BARBARA
ET SES MUSICIENS
13,325 BOUL. MARIE-VICTORIN, 
(ROUTE NO 3) TRACY, QUE.

COMMENÇANT VENDREDI A JEUDI _ JANS,
Adultes

I8ans
Adultes
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(NTPISANT
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DU 4 AU 10 JUILLET
LE PARIS ST HYACINTHE

Horaire sur semaine une seule représentation
7h 30 le tauvag*
9h 18 Damier* moiton tuf lo goucHe tin I0H 47
Horaire du dimancho
Dfwmara maiian »ur lo gouche 17h 40 3h 37 6H 44 9h 36 
le leva Sauvage 7h 04 5 h 1 6 8h 78 fin 11H 70

. J4G AVlNUf SI JOSEPH TEl 77 j 9497

GRANDE VENTE
D’ORGUES ET PIANOS

« k t

"’gv.ari

. <->■*.

MODELE ILLUSTRE

orgue B4C
RÉG: $995. 

SPÉC.
.v v

$

Réductions appréciables sur tous les 
Modèles en magasin pour un temps limité

Rencontrez notre musicien André Proulx

Victor Martin Ltée
438 RUE SAINT SIMON

PIANOS T F i F VIS F U R S INSTRUMENTS DISQUES

SAINT-HYACINTHE TEL. 7 74 8b/H
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Le coureur Hugh B. Sweeny de New-York vainqueur du 29e marathon a mérité le trophée Labatt. 
Ci-dessus, le gagnant reçoit son trophée des mains de AA. Réal Chagnon, représentant de la brasserie 
Labatt à Saint-Hyacinthe en présence de AAme Chagnon et de Gérard Coté, organisateur de la course

Le 29e marathon de Saint-Hyacinthe
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André Malouf de Montréal
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Le plus récent

AI.tin Morin cl I nulle 
Iîc.uk heinin.

M VKI \( il S

21 juin. - M Denis 
I iivsicr. tils Je K .i\ moud 
I lissier ei vie .Marie- 
Jeanne ILilaiJv .1 Mlle 
Dons Amisiioni!. tille view
Avliien \iniMiniiÿ ei de 
I élicienne Saini-Kiene.

21 juin. * \l. I r.meois 
Saw va. fil> vie Maurice 
S aw v e 1 el vie Béatrice 
Dcsjjidins. ,i Mlle Diane 
Lussier.fille vie (1 enecs 
I iissiei el Je I lierese 
C hapdelame.

si ia 1 11 ri

21 juin. - I uuen K
,xt. ... . .1 emieu\. Ills Je leu

„ J,- Oliv.1 Kk'ikIc.ui. , ( iuil^., mil, | ,
Mlle Lise Lmeaull. Iilie vie
(iet>rees Line.mil el Jew
I)enise \ icenniw

21 juin. * M. ( lande 
\ llaid. lils Je M année Al­
laid el vie I auienee I on* 
laine, a Mlle Madeleine 
Desjardins, fille vie leu
Komco Desjardins el Je 
1 )enise M in »n.

SAINT-S.VRI Ml N I

BAIMLMI S
2 2 juin. - Marie- 

L\ eline-Sléphanie-Nai la. 
tille de Ahdou C hiJiae el 
Je Renée Buuisseau. Par­
rain el mai laine. Roheil 
Pav;uelle el Danielle 
Brousse.iti.

2 2 juin. - .1 i»se p h-
.1 ea n- Se ha si ien-.loél. I ils 
vie André Dumaine el vie 
( 1 crmaine L.ieha pelle. 
Parrain el man .une. Réal 
Houle el M.nielle I acha- 
pelle.

MA Kl AC il S 
21 juin. - M. Marcel 

'i \on. liU de A mêle 'r \ ou

de la région maskoutaine

mieux el 
vie leu LvJia Danseieau.

ans.

M. H ci nai d I el’ehv re. 
a t’en i Je placement de 
rAssoiiatiiui vies iras ail­
leurs handicapes pour la 
réeion de Saint-w
U n acini he. in loi me la 
population vjifil lient 
m lintenani >on bureau au 
M il ». vie la rue I urcot. ( le 
C enlre eultmeh. a Sainl- 
1Iv acini lie.

ORICilNL
I ’Associtiiion des

11 a\ ailleurs 11 andicapes 
pienail naissance le 24 
janvier PJ~2 a la siiiie 
d'une suln eniion du C iou- 
\eruement I écléral dans le 
e\i die des I niativ es 

l v»cales.
.. - •

■ . j

■v

' •

s \C RL-< 01 L R 
\l \RIACil

21 juin. - M M.1110 
I)aiencault. fils vie I iklenw
I Jaieneaull et Je Jeanninew
Beauilrv. à Mlle S\|\ie 
K hé a 11 me. fille Je Maur­
ice R heaume el Je I ilia 11e
I )eshiens.

\() l RI -
DAML-IM !- R OSAI RI 
MARIACil S

21 juin. - M. Roherl 
\ iciis. 11 |s Je I ci lia n J 
\ iciis el vie C i eoreel le 

< ôté. a M Ile C lu isiune 
\iiL*ers. fille vie Josaphat 
\neers el vie M.ivlelemew
Ménard.

2! 111111. - M Réal
Meunier, fils de II en 11 

Meunier et vie (iermaine 
C iaenon. a M Ile C élme 
I essier. fille vie Olivier 
I essier et vie Orianua /

C» ad ht us.
SM\ I I -I l'C 11 N II 
B \ P I L Ml

2 2 1 n 1 n . - Marie-
C1 ene\ ié\ e-C aroline. fille 
vie Pierre I lissier el vie 
l armelle SvIveMre. Par­
rain el marraine. Roland 
S\l\cstrc et M •incite 
( ournoxer.
MA RIACil

2 I juin. - M Rav nioiul 
c arriére, fils vie Rouerw
C arriére et vie Reine 
Beaudoin, a Mlle Moiii- 
vjiie C 11 a iron, fille de 
Jean-! ou is C hairon et vie 
C ieorgctle Masse.
PRf-.C 11 l X-SANCi 
B \ PI I MIS

2 2 1 n 1 n. - Marie*

M a l iiuente- K arme, fille
w

vie S crue Ciadbois et view
! liane borlin. Parrain et 
marraine. Jean C1 adhois et 
Jeannette Bé ru hé.

2 2 in in. - Joseph* 
Roland-.lean-Séhasiien. Il­
ls vie Jean-Pierre I 1 ml.une 
et vie Diane I aramee. Pai- 
ram el marraine. I Iphége 
La ramée et Moniv|tie 
I aeroiv 
MA RIACil

21 juin. - M. Martial 
lanuiiav. lils vie Rosaire

s» •

I aiuuiav à Mlle Ci mette 
Racine, fille vie RavmonJ 
Racine el vie > \eite Beau­
doin.
SAIN r-JOSI PM 
B A PI LM ILS

2 1 juin. - Marie- 
J 0I1 a une-J tilie. fille vie 
Laurent Pelletier et de 
Lucie Pinsonneault. Par­
rain el marraine. Claude 
Bonin el Johanne Pelle­
tier.

2 2 1 u i n. - Marie- 
M a reel le- Diane- Mêla me. 
fille de Marcel Mousseau 
et de Koseline 1 allammc. 
Parrain el marraine. 
Richard Morisscaii et 
Diane Morisseau.
MA RIACil;

21 juin. - M. Citix K ir- 
tuiae. UK vie Benoit K ir­
on ae cl de Simone 
Boucher, à Mlle Carole 
Carrier, fille vie Jean- 
Marie Carrier el de An­
dréa I léherl.
c athPdrai.i 

BAPTÊMIïS

22 juin. - Maxime- 
Pierre-Alexandre, fils de 
^ van Côlé et de C hris- 
liane Bernier. Parrain et 
marraine. Jules I ellier et
II uguette Lalleur.

22 juin. - Jonathan-
Alain. lils de Claude Mar­
tin et de Céline Beauche- 
min. Parrain et marraine.

Vv.

■■■K 'V. a
J• j

.-w
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L’A I II. vlex.iit opéier 
a\ ce r.iide vies I nia lives 
li «cales jusi|ii’eii fin 
novemhre 1973. date à 
lav|uelle elle pu 1 bénéficier 
d’un aune programme si 11 
Minisieie de la M.iin- 
vfOeuMe. celui ’‘vfl.xien- 
sioif* en collulw.U ion 
u\cc le C eniie vie la Main- 
d’C)eti\ 1 e vin C aiiada.

Ci ROI PI \ LSI

Personne él.mt handi­
capée phv sivjuemeul «»u 
mentalement.

OBJI C I II

Assuier un >ei\ice vie 
placement .ivlevju.it .1 vies 
handicapes plissivjucN ou 

mentaux.

SI R VIC I S
a) Ofliir un sein kc vie 

placement speuali>e pour 
personnes handicapées 

h) I valuer les besoins 
vie ('handicapé en faisant 
des entveMies vie “couscl- 
ing” en emploi.

e) I t.iblir un lien entre 
empli a eut et handicapé 
en faisant vies \ imites pat­
h'll.îles et vie la sollicita- 
tiv »u te le pin *imj ue.

J » Du met les pets, «unes 
axant besoin d’un service 
Joriciitatii *11 pi oIcnnu Mi­
nci.

e) Maintenir un mode 
vie communication étroit 
envers C handicapé une 
lois le placement ellectue.

f i C >iganisei vies seances 
d’iiilv'i maliou sur les lev h- 
nie]lie’s vie lecheiche d'em­
ploi.

A I I MPLCD I UR

l n grand nombre d’em* 
plovcurs » Mit eu recourt à 
nos services depuis J.111- 
v 1er ’72 poin combler les 

postes vacants. Or. la 
majorité solliulc aujouid- 
hui ni»s services pom une 

ni.un-vf 1 >euv i e o »ni |v
etente el vjualifiéc vjti’est 
celle vie l’handicapé.

On peut icjoindie M.
I elebvic eu prenant 
rende/-vv'Us. entre Nh.3u 
et 12h., en téléphonant a 
‘”74-0W0; le bureau est 
ouv eil vie Nii.2'0 a U>h.3ll.

ouvrage de 
Gabrielle Roy

LS JA RDI X Ai 
HOI / ne MOS DL, par 
Ouhricllc Knv. tjn\ l'.Ji- 
fions lit*!///* In-niin.
22n />f/«*c,.v

’ I u jardin au bout du 
inonde.** vie Ciabrielle 
Rov. 11 n recueil vie vju.itic 
iiv'iiv elles sur le même 
thème: la solitude ul­
térieure

C h jeune vie ces uoii- 
\ elles est pointant dif­
férente Mais u nues sont 
écrites dans un six le alerte 
avec vies personnages bien 
campe*, attachants, vjm 
nous semblent lamilicis.

Si les personnages sont 
poignants par leur

humanité. Ciabrielle Rov 
décrit les Heurs, les arbres, 
les rues avec une délica­
tesse et une poésie vpn lui 
svmu propres. I Ile soit les 
choses et les gens par l’int­
érieur. I Ile les sent plutôt 
H u elle ne les voit, l.lle 
vibre au rvthme des 
coeurs.

Un jardin au bout du 
monde est un livre ipi'on 
ne |>eut laisser après 
fax ou commencé el iju’on 
auiiei a a reprendre pour v 
de cou v 1 u* à chavpie iôi-* de 

nouvelles un.lues admira-
w

Nés et ressentir vie nou­
velles tendresses pour vies 
êtres vju 1 sont entrés de 
plein pied via iis noire v ie.

ws?
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Maillots de bain à prix spéciaux
7 à 3x . . . 1.33 à 4.27
4 à 6 x . . . 1.00 a 4.27
7 à 14... 1.99 à 5.49
Le* choix p'.t formidable 1 Cr> co 
quots maillot-, une ou deu» pieces 
siéent o merveille, et les tissus 
100°o nylon ou 100°ô polyester 
sèchent en un rien fie temps Co 
Ions unis ou motifs tarifai* ie
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lot de baby dolls 
en vente pour dames

\
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Superbes t-shirts 
lavables, à rabais
| 00 à 577

Ils sont en coton, en polyester, 
en nylon ou en mélange mi- 
polyester, mi-coton avec enco­
lure ronde ou col polo a pattes 
de boutonnage. Impressions 
viu cadre et motifs divers. 8 a 
16 dans le lot.

Lot de shorts mode 
en tissu résistant
£ 96 „ 388

Prenez avantage de ces super* 
ba<- prix ! Ils sont en denim, en 
coutil ou en denim délavé, et 
sont tous parés de jolies bro­
deries. Tailles 8 à 16.

/

Tous en tissu d’entretien facile. 
100% coton plissé. 10088 
polyester, Arnel 1 triacetate), 
nylon transparent etc Encolu­
res et coloris variés. P.AA G.

r * ,>v ^*>

/
mmr /

Bas prix avantageux 
sur superbes hauts d'été

f

/

Ces beautés, agréables a po»1er c-t faci­
les a lave», sont en maille de polyester, 
de nylon ou de coton Vaste choix d'en 
colures. Colons unis et imprimés fas­
tueux. Ta.Iles 7 a U dan* le lot.

Shorts mode à prix d'aubaine

i
1

Choisissez le denim 10 o/n de coupe
masculine, le denim extensible brode, la
maille de nylon ou de polyester. Teintes
unies ou motifs fantaisie. 7 ci 14 dans
le lot. *v'4, . «

r/

7

fc-i

\f

/

Bas prix Greenberg, 
sur robes d'hôtesse I

X - 47/
\ s * ' J ' ^ i
y y v_ j/ * ->

K J/' ^ -

\

En |»• ri<:y d'Arnel Ttriacétate), en 
tricot l Q0°/o polyester, en toile, etc. 
Encolures rondes ou en V Motifs 
imprimés ou rayures. P AA G

Robes soutien-gorge 
laver-porter pour dame

S"
Jolis modèles d'une savante simpli­
cité, en mélange nylon acétate, 
imprimés de fleurs su» fond blanc. 
Couleurs pastel. Tailles :7a 13.

v
tV 1 x' ’
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/ 7 ... A x ‘
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Lot de bas sport en nylon extensible 
pour dames, adolescentes, fillettes

.39 à.99
C'est le triomphe des bas prix ! Pour dames et adolescentes, 
un vaste choix de mi-bas en tricot uni ou fantaisie, qui appor­
teront une note sportive 6 toutes vos tenues. Une bande élas­
tique les maintient en place sans fatiguer la jambe. Pour 
fillettes, des socquettes fantaisie a revers rabattu. Coloris 
unis ou motifs Jacquard. 667? , 8 a 9 . et 9611.

Achetez cache-coeur 
et shorts à bons prix !

Coche-coeur Shorts

.77-1” .96-1”
Cache-coeur: nylon extensible ae 
couleur unie ou a motifs. 4 a 6x. 
Shorts: nylon uni, denim de coton 
ou mélange acrylique nylon façon 
denim. Ceinture élastique ou mi- 
boxeur avec braguette. 3 a 6x.

Très beau jean 
en denim de coton

Jolies tenues soleil

3 47 1 99 2 88

Greenberg offre ces tee-shirts 
à des fameux de bas prix !

.88 I66
Jamais o si bas prix, d'aussi adorables t-shirts! Il a une ceinture mi-boxeur Réalisées en tissu-eponge ou en 
Réalisés en maille 100% nylon ou 100% coton ou avec rehausse. 4-poches, 1 mélange 65% polyester, 35% 
confort maxi, plusieurs sont égayés d'un beau poche-montre, une braguet- coton, elles sont conçues pour le 
motif imprimé ou cadre, certains ont un amusant te 6 glissière et des piqûres confort de bébé. Bretelles de 
décalque fusé dans le tissu, d'outres sont tout contrastantes. Bleu. 4 a 6x. teinte unie ou de teinte conîras- 

imprimés de su|ets exotiques. 2 6 3x et 4 a 6x. tante. î 2 6 24 mois et 2 à 3x.

MAGASINS
STORKS

il|1J)

158 rue PRINCIPALE
GRANBY, QUI

t f2| • Û Jétém • Lfrvts* Trtta-flMAra • ttoTbérèu

1590 rue DES CASCADES
ST-HYACINTHE

»« • MètOt • Dai • CkstMagin • Or nmmév4U« • S2j

203 rue RICHELIEU
ST JE AN. QUE

l« • fiWvfNia* OÉfM* #rWf*w»tef •

PLACE CHAMBLY
BôuI. PERIGNY (oin FRECHETTE
1 é« lara • Mtwkasëaqr Ovt ofWptntign,
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\\ Remède
ou
suicide? I I

REM HDL: OU SUI­
CIDE?* par l.eland C ootey 
et Lee Morrison Cooley, 
aux Edit ions H ! R! TA UE 
/9 202 pages. S.' *'.'

LES ÉDITIONS HÉRI­
TAGE annoncent la paru­
tion dTin volume intitule 
“REMÈDl Ol SUI­
CIDE?”

C e livre pourrait bien 
\ otis sauver la \ ieî

C’est le manuel d’au- 
toclêlense dont nous ave/ 
besoin poui vous protéger 
contre toutes ees prepara­
tions pharmaceutiques 
disponibles sans ordon­
nance et dont l’abus, 
même inconscient, peut 
vous faire souffrir et 
entraîner une difformité, 
une invalidité ou conduire 
à I*intoxication et a l.i 
mort.

C lucun de nous s’est, a 
un moment ou l'autre, 
laissé üuunci par lesw c I
promesses des messages
publicitaires qui préten­
dent que l’absorption 
d’une seule dose du 
médicament breveté qu'ils 
présentent nous redonnera 
la santé et J’énereie de nos 
n iiiüt ans

•RENIÉ DI OC SLI- 
( IDE?” sera votre anti­
dote psvcliicjue contre 
cette propagande subjec­
tive. Il vous présente en Un 
une analvse objective de 
l’ensemble îles produits 
pharmaceutiques et des 
droeues. en évaluant l’eftT 
cacité ou la nociv ité. 

“REMÈDE OU SI I-
( IDI ?” n’est pas un ex­
pose qui \ lent s’ajouter a 
tant d’autres. C’est un 
guide qui fait autorité et 
qui conseille avec bon 
sens. On v fait ressortir les 
risques que comporte 
l’emploi abusif des 
remèdes populaires, tels 
que l’aspirine et les autres 
analgésiques, les calmants, 
les aérosols, les «jouîtes 
nasales, les laxatifs et les 
astringents, les pâtes den­
tifrices. les antiacides, les 
vitamines. les pilules 
amaigrissantes, les diètes, 
etc... "

“Presque tous les 
hommes meurent de leurs 
renie îles et non pas de 
leurs maladies ”. - Molière.

ii La nature 
et l'artisanatn

LA NATURE El
LA R / J St V.'l /. p(jr soeur 
Pauline Roy, au\ Lduions 
de PHOMML. /.v
pages. I/lustrations. SJ.

Des feuilles, des fleurs, 
des «ruines. îles branches, 
des écorces, il es cailloux, 
autant de richesses que 
nous offre la nature

Comment en faire des 
objets décoratifs et utili­
taires?

C ’est ce que nous ap­
prend Pauline Roy dans 
son liv re LA NA II RI 
ET L’A R I ISA NA T.

Professeur de sciences 
naturelles pendant dix- 
huit ans a l’école secon­
daire Villa Maria, in­
terprète de la nature 
depuis cinq ans au Centre 
de conservation de la 
nature du Mont- 
Saint-H liane. Pauline Roy 
a consacré une mande 
partie de sa vie à en­
seigner aux enfants 
comme aux adultes a con­
naître la nature et à la 
respecter.

D’un era nd intérêt 
pédagogique. ce livre 
s’adresse aux jeunes 
comme aux moins jeunes 
qui sont en quête d’un 
loisir sain et peu coûteux. 
Les techniques présentées 
n’ont qu’un but: récupérer 
les éléments que la nature 
abandonne pour en faire 
des tableaux, des poupées, 
des sculptures ou toute 
autre chose que peut 
suaüérer l’imacniation.

“Tousser" est-il 
votre seul exercice?

4)
PORTiciPBcnon i

ê

Ln foffrit*...pour mieux vivre!

chronique littéraire par J.-C. d'Auteui!
Une bonne détente
la bande dessinée

IA JIl’NISSf DI
Ut l I HI K K Y par ( liai lier cl 
Giraud. elle/ D.iriMtkl. I,,7S 4S
p.lL’CN

TOI f AS! - AGI M SI C Kl I. 
H icKa* I niellaml. elle/\ir

XiiiMud. 40 paires
VA! f MIN II VAG XHOSt)

II IIS I f f 1*1*1 f S. par I aharv. 
elle/ Dariî.md. 1**75. 4(» paire*paires\ VIlOloCHI - HI I I T VII I I 
CIIY-I'OI RS. par l aharv i lie/ 
DariMiul. 1**75. 4n pauc** 

(ilolH)MIK I RlJ* - Il 
Ci RAM) COXtlMOl. par ( 
Amollis et .1 -1 . ( oiisse. elle/ 
Dareatkl. I‘*75.

LA CROISIÈRE Dis
( )t Ht II S. p.n Hilal et ( lu i*4iii. 
elle/ I )aiLMtkl. papes

( )N I Si MT. par ( liarticr. aux 
I diluais de I A 1 R( )RI;. 1**75. rO
papes

le temps de prendra une bonne 
de fente.

La période estivale se prêle do/u 
bien à ee genre de lecture.

El pour ee taire, la maison 
l)A RUA i l) principalement. et 
celle de PAL RO RE viennent de 
produire des bandes dessinées (pu 
feront la joie de unis.

De toute évidence, c'est la bande 
dess/née tpa reçoit la faveur des 
/cimes et des adultes. lorsqu'arrive

DA RUA l D
On retrouve < liez /'éditeur 

français six ouvrages:
• La jeunesse de Rluebern. un 

texte de Jean-Michel C har/ier et 
des dessins de .L’an Uiraud. Pour 
les amateurs des aventures du 
lieutenant blueberry. le livre 
semble être sorti des manu si ni s di’

l'auteur, /mus n'en lonstitue pas 
nu uns d'un vif intérêt.

- Joe last, agent secret /.ILL, 
un ouvrage de R/clsa- / nu hand.

- La croisière des oubliés, un 
texte de ( hns/in et des dessins de 
Rdal. dans la riche lotleetion 
"Histoires lantastii/ncs

(tlodomir free, /»• «ram!
complot, un ouvrage de ( hristinc 
A nuithv et de J earn Lotus Uoussé, 
dans la même i (diet non “Histoires 
jantastiffues

- lotoi.be. Pe/levi/le-Citv - 

Pours, texte (7 di’ssins de Laharv. 
I 'album fait suite au (mind 
vt f vagi’ di’ / otoehe. le meilleur a nu 
de / homme <*/ iotoehe et les 
sinistrés.

- l alent/n le vagabond et les 
hippies, texte et dessms de% Laharv. 
On retrouve dims hi même 
collection de l'a/entin: Les
mauvais instincts et le prisonnier 
récalcitrant.

LA U RO RE
Aux E du it ms de P Aurore, le 

Ici leur retrouvera les aventures 
d un Québécois typique. 
O.SES/ME. créé par Albert 
C hart ter.

( c volume lia deuxième série 
d O ne si me f. est le quatrième 
ouvrage publié dans la collection 
"les p 'iit\ eomiks ".

Pendant plus de trente ans. 
I fteuvre de Chartier parut

discrètement dans Le bulletin des 
Agriculteurs. à Pinsu d'une 
nouvelle génération d'auteurs de 
Pandes dessinées qné/k’coises. qui 
reprirent en / (b)S ht relève des 
bourgeois et des I incent. C 'est 
seulement en P)74 que les Editions 
de l'Aurore mirent pu éi ce long 
carême (Lms l'histoire île notre 
P amie dessinée. A vei une agréable 
surprise et, il faut P avouer, avec 
une certaine gène, on se rendit 
compte que nous avions un doyen 
de ht bande dessinée quélêeoise 
avec uni’ production imposante et 
île première qualité (R. Langlois).

A vee de tels bouquins, les 
vacances peuvent maintenant 
commencées!

1
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Magnifiques chemises sport 
imprimées, pour hommes 

et jeunes gens7
y

L D'une facilité d entretien etonnante, elles 
sont en tricot ou en tissu mélange polyes­
ter coton ou en jersey. Impressions 
modernes. Modèles homme: manches 
courtes. P.M.G.EG. Modèles jeune 
homme: manches longues. P.M.G.
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Voyez nos jeans délavables, 
en denim 14 oz pour jeune homme

15.95 Pantalons ville et sport 
pour hommes et jeunes gens

Chics complets loisir 
à bas prix pour hommes

Ouc ils sont déla'vables et embellissent en vieillissant ! 
Ils portent de plus des noms de prestige, tels que:

lee ", "GWG'', “Wrangler" et sont coupes à toute 
dermere mode de l’Ouest, dans un solide denim pra­
tiquement inusable. Bleu indigo. Tailles: 26 a 38.

7 88 15 99 1 788 5988

Tricots à solder 
pour hommes

296*1288

Aussi, lof de jeans pour hommes, 
jeunes gens à compter de: 4.88

Un vrai bers prix pour des pantalons défrois­
sables, 100°o polyester, lavables et n'exigeant 
pejs de repassage. Choix d unis, de côtelés, de 
tissages relief ou d aspect toile. Modèles spoit 
dans une gamme de carrelages et de motifs di­
vers. Tailles: 28 à 44 dans le lot.
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ÜJ sf.nut nu 
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Modèles ’safari ", chemisier ou West­
ern, en tissu 100% polyester, 65% 
polyester, 35% coton, denim brossé, 
100% polyester a tissage texturé, etc. 
Marine, brun, bleu, beige. 34 a 46 
dans le lot.
Tailles gardons: 8à 16 ... 1 2.88 à 15.77

Magnifiques polos et t-shirts 
en polyester/coton, 100%

/ « v ppolyester, 100% coton ou Jy
- /« X Y100% nylon. Encolures ron 

des, pattes de boutonnage,^ X -­
photos. P.M.G.EG.,34 à 46
dans le lot.

N
i
m.

Ë

Maillots pour hommes et enfants
Homme P.^.G.IG.

1 96 3
1

a
Enfant 4-6x

à

97
Gordon 8-10-12-14.16

66 a ^ 77166i 2

48 1 66
Bambin 2-3-3X

271

Offre de shorts pour hommes, 
à des fameux de bas prix !

696

Casquettes et chapeaux 
d'été pour hommes

16

Chaussettes fantaisie pour hommes

.96 .77 2.00
Conçus pour le confort et l'élégance, dans des tissus qui 
sèchent vite,, tels que le tricot de nylon, le polyester, le Los- 
tex*, des modèles short, mini-culotte, bikini, etc., dons une 
gamme prestigieuse d'unis, de rayures et d'imprimés.

A des prix réduits a l'extrême, des shorts de ten­
nis ou de promenade, en denim, en polyester 
double maille, en polyester coton Perma-Press, 
en coton brossé, en coutil, etc. Tailles 28 a 42 
dans le lot.

Casquettes de tennis, de base-bail, de 
golf, casquettes à fond plat et d bord 
roulé, en tissu de coton, en denim ou 
en paille. Coloris unis ou gais impri­
més. Pointures-. P.M.G. 6’h à 7N .

Choix de tricot Ban-Lon, de nylon extensible ou de mélange 
laine Kroy/nylon. Le pied est coussiné pour votre confort. 
Vous aimerez les motifs, la maille fantaisie, de même qué 
les coloris unis et les garnitures en cont^Me. Aussi, chaus­
settes sport de marque Vagden ou McGregor 10 à 12.

MA0ASINS 
STOtiS

158 rue PRINCIPALE
GRANBY. QUÉ

1590 rue DES CASCADES
ST-HYACINTH!

203 rue RICHELIEU
ST-JE AN. QUE

PLACE CHAMBLY
Boul. PERIGNY coin (RECHUTE
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(Z| • S Jèrta* • » T™.-***- . to-TMriH • J*» • «« • DMnpq • Dr»—U. - S**™*. • T— «•» * °*' *

U

i



LE COURRIER DE SAINT-HVACINTHE, MERCREDI 2 JUILLET 1975 /A 15

Ligue de balle-molle Labatt bleu
Les équipes A cV: W et 

Suint-Dumasc ont annulé 
9 ii 9 dans une joute 
présentée le 18 juin der­
nier dans la ligue de halle- 
molle La halt bleu.

L'artilleur Ghvslain 
Roy a alloué douze coups 
sûrs contre neuf pour le 
lanceur Serge Boulas du 
Saint-Damase.

Lue Rajotte a excellé à 
l'attaque a sec deux coups 
de circuit. Jean-Guv Cor­
deau a réussi l'exploit en 
faveur de l'équipe A Ac W. 
Jean-Bruno Beauregard et 
Benoît Martin ont frappé 
un deux buts chacun. 
Roger Salvail a réussi un 
double et un simple.
SOMMAIRE 
A & W
III 303 0: 9-12 
S.-Damase 
101 211 0: 9-9

Dans un autre match, la 
Maçonnerie Boudard a 
disposé du club Auto Lave 
Maska au pointage de 14 
à II. Daniel Laplante a eu 
le meilleur sur Jean-Paul 
Blouin au monticule.

Le joueur J acq ues F rap- 
pier s'est signalé avec un 
circuit et un coup sur. 
Emilieu Therrien a cognéSm

un double et deux simples.

Les simples de l'équipe 
victorieuse furent enre­
gistrés par Daniel 
Laplante. 3: André Bour­
geois 2. et Daniel Dion i

Les porte-cou leurs de la 
brasserie chez Pitou ont 
blanchi les membres de 
l'équipe Dairy Queen au 
pointage de 10 à 0.

Le lanceur Jacques 
Leheau a limité l'adver­
saire à deux coups sûrs 
pour mériter la victoire. 
Gilles Bélanger a encaissé 
le revers. *

Jean-Claude Marquis a 
été en évidence à l'attaque 
avec un triple et un sim­
ple. Bernard Barré a 
cogné deux doubles. Chez 
les perdants. Ci il les 
Bélanger a été le meilleurw
frappeur de l'équipe avec 
un double et un simple.

Restaurantl équipé
Lussier a disposé du club 
Aliments Flamingo auw
compte de 15 a 3.

L'artilleur Jocelvn 
Beaudoin a mérité la vic­
toire au monticule. La 
défaite fut attribuée à 
Paul Leblanc.

Pierre Robitaille s'est 
distingué au bâton aveu- 
deux doubles. Daniel 
A manu a frappé trois Ibis 
en lieu sûr. C liez les vain­
cus. René La messe a été le 
meilleur avec un triple et 
un deux buts. Paul Leb­
lanc a frappé un double

SOMMAIRE 
Bou Hard
611 122 1: 14-13 
A uto L. Maska 
500 006 0: 11-12

sommaire;
Flamingo 
000 04 î: 5-7 
Lussier
650 13: 15-15

SOMMAIRE
Chez Pitou 
502 120: 10-12 
Dairv Queen 
000 000: 0-2

ne une plaque commémorative. Lors d'un 
do w n ton on! voulu souligner son départ et 
'enseignement du Icxtt/c. M. Moore était 
M ) ve.s Il und/tehl remet a M. Moore la

améliorer
la pureté

éfevag
porcs

A fi n d ’ i il c i t e i les 
éleveurs à former des 
troupeaux de porcs de 
race pute, le service 
Vétérinaire du ministère 
de f Agriculture poursuit 
sa politique d'aide aux 
soixante et onze ( ' I ) 
éleveurs répondant aux 
critères d'éligibilité du 
programme génétique du 
service des Productions 
animales.

C es éleveurs se voient 
ofl t ir de nombreux av all­
iages sur différents plans, 
au point île vue tei fini que, 
cette aide consiste en une 
visite mensuelle de sur- 
v eiliance effet, tuée par de > 
médecins vétérinaires à 
l'emploi du M i n i te re.

I es élev curs be île ! :c ie at 
aussi de certains avan­
tages pour /'unit' ti l'a .un 
tssement de leur tioupcuu. 
L ne prime a l'abattage vie 
vingt-cinq dollars ($25.) 
par unité porc est ac­
cordée sj le directeur du 
programme juge que la 
maladie ne peut être 
contrôlée par d autres 
moyens. Aussi, le Min­
istère peut acheter et faire 
transporter a ses Irais des 
truies bien qualifiées pour 
les fins de récupération de 
porcelets au moyen de 
césarienne ou d*hystérec­
tomie. De plus, le Min­
istère se charge des frais 
occasionnés par les inter­
ventions c hirurgica les 
p r a t i q il é e s pour I a 
recuperation de ces porce­
lets. et pour les soins a 
fournir pour l'entretien de 
la truie av uni et après fin­
ie rveut ion ch i ru rgica le.w
Les porcelets qui sont nés 
de truies hautement quali­
fiées et qui appartiennent 
au Ministère peuvent en­
suite être achetés par les 
éleveurs a partir de deux 
mois et a des prix variant 
de cinquante dollars ($50.) 
a cent cinquante dollars 
($ 150.). selon leur âge.

Un programme {.Vaille 
au diagnostic et à la 
recherche est aussi dis­
pense. Le Ministère ver­
sera aux abattoirs une 
subvention allant jusqu'à 
sept dollars ($7.) pour 
l'achat et l'expédition au 
laboratoire de S t - 
Hyacinthe de la tète et des 
poumons de chaque sujet 
a examiner aux fins du 
présent programme.

Pour bénéficier d'un 
programme aussi avanta­
geux. l'éleveur doit ad-w
resser sa demande au dir­
ecteur du service Vétérin­
aire. répondre à un mini­
mum d'exigences relatives

w*

à l'installation physique, 
et prendre certains en­
gagements: tenir unw w

registre de tous les 
événements à survenir 
dans son troupeau (nais­
sances. mortalités, ventes), 
limiter ses achats à des 
sujets de qualité sanitaire

fouge. 8 à 16 10 a 18, 40 supérieure, permettre au
médecin vétérinaire de 
faire toutes les inspections

Choix de maiiiofs de bain 
à prix avantageux pour dames

Ces merveilleux maillots vont coupés dans des tissus 
gui sechent vite, tels que le polyester, le nylon ou le 
mélange polyester coton Ou il s'agisse du petit bikini 
osé au superlatif, du 2-pièces un peu plus discret ou 
du modèle 1 pièce toujours élégant, c est chez 
Greenberg que vous trouverez celui qui vous plaira 
le plus. Bonnets naturels ou coussinés. Marine, oran* 
—^ go, bleu, jaune, noir, bleu Roy. 10 a 16 et 32 
^ v\ a 38 dans le lot.

Grandes serviettes de plage 
aux bas prix Greenberg !

Economisez sur hauts légers 
d'entretien facile pour damesGreenberg solde à bas prix, 

ses pantailleurs pour dames !
Vous apprécierez le confort cJouilet 
d une maxi serviette Greenberg en 
éponge absorbante 100% coton, a 
choisir dans une gamme d'imprimés 
exotiques, de motifs Jacquard au tis­
sage réversible et de motifs divers, 
ou les couleurs estivales éclatent avec 
vigueur

Une collection qui tiendra ses piomesses de fraîcheur 
et de confort. Ils sont en maille 100o,o polyester. 
100% nylon, 100% coton ou en mélange polyester 
coton. Vous aimerez les imprimés modernes, les cou­
leurs contrastantes. P.M G. et 38 à 44 dans le lot

Modèles de style saharien, chemisier ou blazer en tissu: 
100% coton, 100% polyester ou mélange polyester/coton. 
Manches longues ou courtes. Pantalon assorti ou coordonne. 
Coloris unis et motifs fantaisie. 5 a 15. 10 à 18 et 12 a 20 
dans le lot.

Élégants jupons; 
longueurs diverses

Culottes féminines 
à très bons prix

Lot de shorts très féminins, 
offerts en grand spécial pour dames

Soutiens-gorge 
pour dames

Chapeaux soleil 
à bas prix !

10 59oo.$
Tissus: Arnel (triacetate),
100% nylon, satinette et An- 
tron III. longueurs-, normales 
courtes, mini ou maxi. Blanc 
noir et couleurs pastel. Tailles 
P M G. et 42 à 48.

Plusieurs modèles en dentelle 
nylon. Coupe galbée pour dé­
colletés profonds. Agrafes 
devant et dos et bretelles ré­
glables. Blanc, chair ABC, 
32 à 38.

Elles sont en nylon uni, exten­
sible, dentelle ou filet... en 
Antron III... ou en mélange é­
ponge coton nylon, etc. Cou­
leurs pastel, imprimés divers.

Tailles-. P.M.G.EG.

Nous avons un voste assorti­
ment de bibis de toutes formes 
qui adorent sortir au soleil. 
Ils sont en coton, en polyester 
imprimé ou en denim. Econo­
misez !
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qui s'imposent, et suivre 
les directives du vétérin­
aire qui s'occupe du 
programme d'assainisse­
ment des troupeaux.
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Loi du crédit agricole
Lors de l'étude du projet 

de loi no 2, Loi modifiant 
la Loi du crédit agricole, 
monsieur Maurice Belle- 
mare, Chef de l’Union 
Nationale et député de 
Johnson, a rappelé aux 
membres de l'Assemblée 
nationale que le principe 
de cette législation a été 
l'oeuvre d’un gouverne­
ment de l'Union Nationale 
de 1936.

“Toutes les modifica­
tions qui ont été apportées 
à cette loi depuis 1936, a 
dit monsieur Bellemare, 
l'ont été dans l’esprit d'am­
éliorer les modalités d'ap­
plication du crédit agricole 
mais jamais dans le but 
d’altérer le principe même 
de la loi."

Se disant d'accord avec 
la majeure partie des modi­
fications proposées dans 
ce projet de loi, le Chef de 
l'Union Nationale a mis le 
Ministre de l'Agriculture en 
garde contre une publicité 
de sa part qui ferait croire 
aux agriculteurs que son 
projet de loi a apporté une 
solution au problème du 
financement agricole.

Selon monsieur Belle- 
mare, le fait de porter le 
maximum du prêt permis 6 
un individu à $100,000 et 
même $125,000 n’appor­
tera pas d’allègement fin­
ancier au simple fermier.

En vertu de la loi du 
crédit agricole, un agricul­
teur a droit à un prêt 
hypothécaire équivalent à 
90% de la valeur de sa 
propriété.

Or, en se basant sur le 
rapport annuel de 1974 de 
l'Office du Crédit agricole, 
monsieur Bellemare a étab­
li que l'agriculteur moyen 
qui faisait des demandes 
de prêt avait 36 ans avec 
une superficie de ferme de 
220 acres dont la valeur 
de la propriété était de 
$26,275.

Ainsi, en tenant compte 
de la règle de 90% citée 
précédemment, I agricul­
teur moyen du Québec ne 
pourra obtenir plus de 
$23,000 ou $24,000 de 
prêt, ce qui est bien loin 
de $100,000.

m

M. Maurice Bellemare 
député unioniste 
du comté Johnson

Le Député de Johnson 
craint que ce projet de loi 
devienne plutôt un outil en 
vue de permettre un plus 
grand endettement de l'ag­
riculteur moyen du Québec 
et lui occasionne une 
baisse de revenu net à l’ex­
emple de ce qui s’est 
produit en 1974 où la 
production agricole a aug­
menté et le revenu net de 
I agriculteur a baissé de
9%.

Voyage de l'Age d'Or
l.a direction de l’Age 

d’Ot de Saint-.lo^eph or­
ganise ti il vox âge a h \ 
C luîtes Niagara cl à I or-

onto les I I. I 2 et 13 aou t.
( 'est l’occasion unic|ne 

de visiter dans un temps 
relativ emeiit limité la v illc

de Toronto ainsi que les 
majestueuses Chutes Nia­
gara.w

Il est iinportant de laire

ses réservations le plus tôt 
possible. Pour de plus am­
ples informations, s'ad­
resser à Mme Mariette

Désautcls à 773-8676 et 
Olivette Cliicoine à 773­
2314.

TRANSPORT ET 
DEMENAGEMENT

automatique 
servo- frein s, 
servo - direction 
boite 1 8’ pieds

VACANCES

30 oo
par jour

assurances incluses

+ 20c du mille

— Camper super cab, 
automatique 1 2 pieds

— servo-freins, 
servo-direction

225
par semaine (7 jours)

+ 10c du mille.

Petit transport 
petit déménagement

2 camions à 
votre disposition

automatique
servo-freins
servo-direction

LOCATION

15

— Pinto — Maverick
— Granada — Torino

Spécial de 

fin de semaine
Du vendredi après-midi 

au lundi matin

00
par jour

+ .12c du mille

prix
à partir de

10c du mille
22

C’EST UNE PORTE OUVERTE SUR DE BONNES VACANCES
24 VÉHICULES À VOTRE DISPOSITION

Hockey sur Gazon

Tournoi des huit nations
Le Stade MuIm>ii île 

IT iijv ersitc MeC i ill ac­
cueillera Icn huit équipes 
nationales masculines de 
lluckex Mil ga/uii qui pui- 
licipciuiit au I ouilu»i îles 
11 tut Salions. DI 19 \ l
27 .11 UNI 1975. organ­

s.

isé dans le cadre des 
ci» m pc f i( u» us i u t c i na­
t u mules M » unreal 1975.

I es équipes nationales 
du Pakistan, de I Inde, de 
l’Angleterre. île I* \recn-

s» v»

line. île la Hollande, du 
kcuva et île la Républi­
que lédéralc allemande 
ont accepte fini italinn qui 
leur a etc lancée de par­
ticipe! au I «»iii in»i des 
11 ml N alii ms.

Quelque 144 athlètes et 
accom pagnateiiis pren­
dront part .m \ matches

repartis sut les lieu I 
tournées que durera le 
11 >ii i m u mtei nain mal.

I a vente îles billets a 
été emiliée au service île 
distj ibutii m 1RS le pi i\ 
des billets sera de ^2 00 
pi»m les male lies du 19 au 
25 juillet et de $34M) pour 
ceux disputés les 26 et 2" 
juillet, les spectateurs 
pi m 111» n t tout efois se 
procurer îles billets aux 
guichets d’cntiec du stade
w

le jour meme îles roii- 
cniil i es. a des pi ix identi­
ques.

I e ( » unité oi gaiiisaleurw
a mis au point une politi­
que spéciale de vente îles 
billets pour les groupes et 
les associations. ( )n pour- 
i a obtenu un rabais d’un 
dollar s m le prix de

Ligue féminine 
Laurentide
Positions équipes du j» »ui

.1.( . ( i >u i chesne I sst » 
bel nard I aeroix 
Motel bonsoii 
Adrien bernard 
Pliai macie I .a Prox ideticc 
Salon Marie-C laireC oiflme 
A u bin \ Si-Piei te 
M arc lie Metro I alibei te 
! I. St-Jean A: I ils 
Album létreault 
M arche C ôte 
I . C oui c hesne A. I ils \ sn

Meilleures pci foi malices 
I otiisc M illette
( a mien blanchard et M i ici Ile C » irotiard 
Madge Pléfontamc

s.

C » liberté Lacroix

Pi »ints 
54 
52 
51 
51 
47 
47 
42 
3 S 
34 
31 
31 
2 S

35
36
38
39

Claire Archambault a réussi I trou d’un coup sur le 
paicotirs no 5.

Positions équipes soir

Boutique Kita Daigiicault 
( anime du Par 3 
A gencc C » irard A: Bcuurceuid

w w

Jean- C» u\ Rcgnaud Pro-Sliop
T w *

Pharmacie Rav eticllc 
Salon I v a coiffure 
I .a maison lleuric 
( ieorges Brabant eonl. 
Boutique Simone 
Salon 11 et malice C oillure 
Imprimerie La Providence 
Bernard A; \ adnais Ass. Inc.

Meilleures performances 
I Jenise C iailbois 
Lucille Brodent 
Ilélcne Plamondon 
I nuise I Jeslandes 
Monique Robert

Points
SS » «
51)
49
44
44
40
40
38
34
31
25
23

35
36
37
38
39

758, rue des Cascades Tel. 774-6266

C ENTRALE
ENTRAL Auto C

UTO t
UTO ÉLECTRIQUE
uto Electric

S.-Hyacinthe

I NC.

Nous vendons en gros et détail 
Réparation et installation de pièces 
sur auto importé, américaine et camion.

Alternateur Magnéto Pointe-condenseur
Générateur Batterie Bougie-filtre
Démarreur Essuie-glaces Bobine d'allumage
Boite de contrôle Distributeur Ignition transistor

Vérification de tout ce qui est énuméré 
ci-haut comprenant l’ajustement avec 
machine ELECTRONIQUE (KING)

pour seulement
$goo

chaque billet avec tout 
achat de 25 billets ou plus.

Le Centre des automophiles

yamciska
-v, 1)K /

AUTO LOCATION

774-6491 ^
3005, rue Dessoudes Saint-Hyacinthe

i) ■ -■■■■■ i­
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NOUS SOMMES A VOTRE SERVICE

...

Enfin L’ENDROIT 
tant attendu de vous tous!

Vous offre les avantages suivants

- Salles de réceptions - réunions - conventions - expositions
- Banquets - mariages - anniversaires etc...

- Capacité de 5 à 225 personnes -

Avec tout le confort nécessaire à vos besoins tels que:
100 chambres Salle-à-manger
Bar-Salon Piscine extérieure

POUR HOMMES D'AFFAIRES
Salle de conférence de 5 à 50 personnes • Diners d'affaires

Pour de plus amples informations, nous sommes là à votre disposition.

Montreal Quebec

Auberge de* 
Seigneurs

Daniel John*»9

Yamaiko 
Automobile Inc

Le directeur ainsi que son personnel 

vous souhaitent la BIENVENUE!

Gilles Larivière

Directeur

1200 rue Daniel-Johnson,
■y :.
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